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LA LIGUE DES CITOVENS
SON ACTION A VENIR

BILLET DU SOIR.

Jusqu'ici, la Ligue s’est surtout préoccupée d’action électorale.
La raison en est manifeste: il fallait d’abord assurer 1 élection 

de mandataires du peuple capables d’exécuter les réformes à accom­
plir.

J’ai indiqué hier les causes qui. à mon avis, ont empêché la. Ligue 
de réussir sur ce terrain, dans la dernière lutte. Je n y reviendrai pas 
aujourd’hui.

Mais ce qui importe plus encore que de faire nommer ou défaire 
X ou Z, c’est de formuler un programme bien défini de réformes et 
de progrès, de le faire exécuter à l’hôtel de ville, et au besoin de le 
faire autoriser ou sanctionner par la législature provinciale—tant que 
subsistera le régime grotesque qui prive Montréal d’une autonomie 
dont jouit le plus humble village de campagne.

Et pour atteindre ce résultat, la Ligue doit, d abord formuler au 
grand jour un programme à la fois conservateur et progressif, dans 
l’ordre moral et l’ordre matériel. Puis elle doit faire connaître ce 
programme au peuple, le vulgariser par la parole et par la plume et 
lui assurer l’appui de l’opinion publique à tel point que le peuple 1 im­
pose à ses mandataires et retire sa confiance à ceux d entre eux qui 
auront failli à leur tâche.

A sa dernière session, la législature a statué sur trois groupes im­
portants de mesures qui affectaient la constitution et les intérêts vi­
taux de Montréal : les pouvoirs du bureau de contrôle, les annexions 
et la triple comédie des tramways souterrains.

Le comité des citoyens s’est occupé du premier de ces intérêts— 
les pouvoirs du bureau de'contrôle—après que les commissaires fus­
sent venus représenter à la législature que le projet de loi préparé par 
1 ; comité était insuffisant.

Sur les deux autres points—les annexions et les tramways souter­
rains,—l’action de la Ligue a été apparemment nulle.

Les conditions des annexions, les plus grotesques comme les plus 
odieuses-—la danse des millions, l’adoption ou 1 expropriation forcée 
de tous les fonctionnaires de la banlieue, les immunités garanties aux 
bestiaux, aux porcs, et aux tas de fumier de la Longue-Pointe ou de 
Notre-Dame-de-Grâces—se sont tripatouillées—qu’on me pardonne le 
mot—pendant un mois, dans le salon rouge du Frontenac, entre deux 
bouteilles de champagne ou deux verres de scotch.

Pourquoi la Ligue n'a-t-elle pas élevé la voix pour mettre fin à 
ces trafics honteux?

Et dans la question des tramways souterrains, pourquoi le co­
mité de la Ligue n’a-t-il pas soutenu l’attitude prise dès le début par 
]& Herald et le Devoir, deux des journaux qui l’avaient appuyée avec 
le plus de désintéressement?

: tais ce sont là erreurs du passé, très explicables peut-être. El 
c’est de l’avenir que je veux parler aujourd’hui.

Si la Ligue veut regagner dans l’opinion le terrain perdu—moin­
dre que l’on pense—et surtout acquérir des forces vitales et fécondes, 
qu’elle formule le plus tôt possible son programme et qu'elle ne crai­
gne pas, sous prétexte d’éviter la discussion et la critique de ses actes, 
de le faire ample et hardi.

Service des tramways, éclairage des rues, tarif des services pu­
blics, enfouissement des câbles électriques—menace perpétuelle de 
mort et de destruction—amélioration des rues et des parcs, construc­
tion des grands boulevards du Montréal de demain, assainissement des 
quartiers pauvres et construction d’habitations modèles pour les ou­
vriers, sécurité des édifices publics et des fabriques, application de la 
loi des licences, réduction du nombre des buvettes, surveillance des 
théâtres au double point de vue de la morale et de la sécurité physi­
que—voilà autant de problèmes dont la solution affectera certaine­
ment, à des degrés divers, le progrès, la beauté, la richesse de la cité, 
la santé morale et physique de ses habitants.

11 appartient à la Ligue de les étudier tous et de formuler hardi 
ment et nettement sa pensée sur les méthodes à prendre pour les ré 
soudre dans l’intérêt public.

Et si l’on réplique que c’est trop demander aux membres d’un 
seul comité, et que la Ligue tout entière ne peut délibérer avec fruit, 
dès l’abord, sur toutes ees matières, nous admettons la justesse de 
cette objection. Et pour la résoudre, nous suggérons à la Ligue de 
constituer des comités spéciaux qui étudieront à fond chacune de 
ces questions. Ces comités feront rapport à la Ligue, laquelle statuera 
définitivement sur la matière et la lancera devant le publie, dans des 
brochures succinctes, des tracts, qu’elle répandra à profusion.

Le Devoir offre dès aujourd’hui à la Ligue toute, la réclame gra­
tuite qu’elle pourra désirer.

Je ne promets pas que nous accepterons les yeux fermés toutes ses 
théories et tous ses projets. Elle ne doit pas désirer une adhésion aveu­
gle et stupide.

Mais elle peut être certaine que le Devoir accueillera avec respect 
et. sympathie toute idée saine et pratique qu’elle lancera dans le pu­
blic" et que les opinions que. notre humble feuille exprimera seront 
dictées par 1 souci du bien général.

A ces conditions, la Ligue deviendra de plus en plus utile, elle 
prendra une place de plus en plus grande dans l’opinion publique et 
elle évitera la fin qui l’attend inévitablement, si elle ne sort pas de 
l’ornière: la mort, et ce serait malheureux; ou sa dégénérescence en 
un simple comité électoral ou pis encore, en un tribunal d'inquisition 
secrète et irrégulière.

Ceci n’arrivera pas avec les membres-actuels. Mais les meilleurs 
d’entre eux sortiront dégoûtés, et ceux qui les remplaceront se servi­
ront pour détruire ou souiller leur oeuvre des armes que leurs pré­
décesseurs leur auront laissées.

HENRI BOURASSA.

LA BETISE HUMAINE

Au restaurant.
Un gros monsieur chauve s’épon­

ge le crâne et dit bêtement à son 
voisin :

— Moi, voyez-vous, je ne com­
prends pas qu’un type de bonne 
famille comme le comte Jacques de 
Lesscps s’évertue à faire de l’avia­
tion. ('a n’est pas convenable.

—Comment ça?
—Comment ça? Mais voilà un 

individu qui se balade en l’air 
comme un acrobate sur un fil de 
fer; il fait un triste métier; il de­
vrait bien laisser ça aux bateleurs 
de cirque.

—Mais, ça n’est pas la même 
chose: un acrobate sur un fil de 
fer ne cherche la decouverte d’au­
cun nouveau principe; il se tient 
en équilibre, c’est tout; il ne mo­
le aucune des lois etc la nature, 
tandis que...

—Les lois de la nature, qu’est-ce 
que c’est que ça, d’abord? Je ne 
connais pas ça, moi!

—Ca se voit bien. Donc, je di 
sais que l’aviateur cherche à faire' 
voler dans l’air le plus lourd que 
l’air, et met au défi les lois de la 
pesanteur.

—Je n’admets pas ça, moi. Il 
faut que tous les deux se ressem­
blent, pour faire un tel métier, l’a­
viateur et l’acrobate.

—Comprenez donc, monsieur 
qu’un excellent acrobate ne fera 
jamais un bon aviateur, pas plus 
que celui-ci ne pourrait faire un 
excellent acrobate.

—Peut-être. Mais je ne vous 
comprends pas quand vous me di­
tes que de Lesscps. un garçon de 
bonne famille, a du mérite à voler 
pardessus les toits et la campagne 
de Vile de Montréal.

—Alors, je m’explique mal, mais 
ça me parait simple: votre acro­
bate n’a pas besoin 'd’intelligence, 
c-l l'otre aviateur, lui, est si intelli­
gent qu’il applique une grande dé- 
couvcrte et cherche à la rendre 
plus pratique.

—Tout ça, c’est des phrases!
Sur ce. le monsieur chauve et 

ventripotent paie sa note et file à 
son élude.

Il est sorti debout.
Dire que des gens comme ça ne 

marchent pas à quatre pâlies!
PATRICE GRANDVHiLE.

La Presse Jaune
UN SOUVENIR.

points 
d’interrogation

£!• | • , Comment au surplus, — à moins
frillinleS POintS 'lu’il n’ait avec lui 1111 représentant cie

* * In “ Presse se fera-t-il entendre
des milliers d’individus de toutes ra- 

' | ces et de toutes langues importés au
1 pays grâce à sa politique d’immigra- 

M. Laurier est parti à midi, aujour-j ^ et qui comprennent ran!?Iai8 et
d’hui pour l’Ouest. In ministre M. lc françnis comme un Zoulou peut
Graham, deux politiciens, MM. Mac- oomprendre Rarine ,
donald et Pardee, et toute une tribu Comment p8rsuadera.t.;, à w CC8
de journalistes raccompagnent. ; gens quqi nons fallt à tout prix dé-

Oepuis quinze ans, pratiquement, M ! penaer chaque anm-.e UI1 dixième de 
■Laurier, n’a pas fait de tournee poli- notre argent - con8truir() dag nnvire8 
tique dans le Nouveau-Canada. I^s ^ guorre inutiles ot à entretenil. unp 
gens de l’ouest auront, néanmoins j djzaine ^ mi„i0rsde goldats 
cette fois-ci, l’occasion de le voir, et aussj m'.cessail.es 
de l’entendre discourir, puisque marine-là. ? 
voyage va durer près de deux mois. , M Laurier peut 6tre ,ort 6] nt 

Qu’est-ce que M. Laurier dira bien ^ nous doulons quq, réllssissfi à 
à ces populations, au cours de ceO°| berner tous ces gens-là,— s’il ie com-
campagne politique ? j prennent tous,—et nous doutons nus-

Se tiendra-t-il dans les généralités si qu.ü puisse ]cs convnincre que tout
éloquentes mais si vagues où il sejt,an8 son admillistration, est honnête 
eomplait d’habitude, ne révélant de]pt vaut qu’on le laisse diriger plus 
sa pensée que juste ce qu’il faut pour i longtemps les affaires du pays, 
qu’on ne le comprenne point bien '! \ malheur que M.

tout
au pays que cette

R.
Abordera.t-il le sujet, si brûlant et 

si actuel, des écoles libres et de 
seignement religieux dans l’Ouest ? 

Et, dans l’affirmative, comment ex-

L. Borden
ne raccompagne point ! Du nvmie 
coup, les bonnes gens de l’Ouest pour- 

en" raient voir sur les mêmes tréteaux les 
? i deux hommes politiques nui se sont

querellés à qui conduirait le plus tôt
_ i i le pays dans les eaux fatales du mili-pliquera-t-il aux catholiques de ces Te‘ ^arjsme

1 ’ .«1-vo /-I «-xti r 1il fit ri Ogions l’abandon qu’il fit de leurs 
droits indiscutables en 1897 et <’n ^
1905 ? »■—

Et puis, quelle réponse plausible don- AfM •
nera-t-il aux agriculteurs de l’Ouest, 
désireux de savoir s’il va leur accor­
der là diminution de tarif qu'ils récla­
ment à cor et à cri, depuis l’abandon 
que le parti ministériel a fait de ses 
principes libre-échangistcs T

GEORGES PELLETIER.

Un article de M. Armand 
Lavergne, député de Mont- 
magny.

Notre ami Pelletier commentait hier, 
avec le ton qui convient, l’énorme pu­
blicité donnée par la '‘Presse” et par 
la “Patrie” à l'assonimadc -Teffries- 
J ohnson.

.le ne sais si nous nous rendons bien 
compte de l'effet profondément dômo- 
ra'.isateur de pareils récits et si nous 
percevons aussi nettement que les 
étrangers tes ravages qu’ils causent.

l'n incident qui date de cinq ou six 
ans m'a" jadis ouvert là-dessus des ho­
rizons nouveaux. Je demande la per­
mission de le rappeler brièvement.

11 est peu de gens qui ne connaissent, 
de nom au moins, M. André Siegfried. 
M. Siegfried appartient à une vid.Ur 
famille protestante et je ne crois pas 
lui faire grand tort en le classant per­
sonnellement parmi ces protestants d’o­
rigine qui évoluent entre les frontières 
de la libfe-pensèc et celles du protes­
tantisme -libéral. C’est, du reste, un 
espift distingué et son livre sur le Ca­
nada, qui porte la trace assez profon­
de de ses préjugés religieux, est cepen­
dant le fruit d'un réel effort d'impar­
tialité.

A l’automne de 1901, je rencontrais, 
à Québec, M. Siegfried «pii poursuivait 
une nouvelle empiète sur les choses ca­
nadiennes. Nous savions parfaitement 
à quoi nous en tenir sur nos convic­
tions respectives et nous causâmes en 
toute liberté.

Finalement — et c’est à quoi j’en 
veux venir — M. Siegfried me dit: Si 
J’étais Canadien-français, je compte­
rais parmi les pires ennemis «le ma na­
tionalité votre presse jaune. Si j’étais 
catholique, je l’estimerais plus dange­
reuse encore qu'une presse résolument 
anticléricale. Celle-ci, dans l’état ac­
tuel de vos mœurs, provoquerait une 
réaction violente qui paralyserait bien- 
tôt son effort . La presse jaune,, nu con­
traire, dissout lentement vos énergies, 
sans que vous paraissiez songer à en­
traver ce sourd travail.

Elle déshabitue votre ]>euple des cho­
ses sérieuses, elle fausse chez lui le sens 
des proportions, elle concentre toute 
son attention sur des bagatelles et si 
vous n'y mettez ordre, elle le rendra 
bientôt inapte à concevoir et à défen­
dre les grands intérêts publics.

Vienne une période de crise, vous es 
saierez de remuer les foules, elles ne 
répondront pas à votre appel. Elles 
seront devenues inertes et vous vous 
demanderez, sans le deviner peut-être, 
le pourquoi de cette inertie.

Ce sera le fait de la presse jaune qn* 
aura étouffé, par ses clameurs, la voix 
des véritables intérêts nationaux, qui 
aura tellement concentré sur 1rs meur­
tres, sur les suicides, sur les faits di­
vers dén-J’surément grossis, l'attention 
de la foule que celle-ci ne pourra plus 
s'en déprendre, même pour considérer 
les choses qui tiennent au cœur et à 
l’Ame de la race...

Six mois p-,us tard, se posait, devant' 
le parlement fédéral, la question la plus 
grave peut-être qui sé fût débattue chez 
nous depuis la Confédération. 11 s’a­
gissait de fixer, pour les années à ve­
nir, les conditions morales où se dé­
velopperont les centaines de mille, les 
millions d’hommes bientôt, qui vont 
peupler les provinces de l’Ouest. Nous 
avions là des droits précis, garantis 
par des textes clairs et par toute 
l’histoire de notre pays. L’opinion ce­
pendant ne s’émut guère dans notre 
province.

Pourquoi? Parce qu’à côté de la 
presse de parti qui mentait pour sau­
ver ses maîtres, sc trouvait une pré­
tendue presse d’information qui ren­
dait aux lâcheurs le honteux service 
d’étouffer, sous une avalanche de sang 
et de bouc, la parole des quelques hom­
mes qui luttaient Ottawa pour le 
respect des traités et l’avenir de notre 
race.

Je n’oublierai jamais que, au mo­
ment le plus pathél iipie, le plus dou­
loureux du débat, l(i “Presse” étalait, 
sur les sept colonnes de sa première 
page, le hideux récit de l’affaire Scln- 
ter, tandis qu’elle cachait, dans un 
bout de colonne de l’une de ses pages 
intérieures, un compte rendu étriqué 
du grand débat parlementaire où, la 
veille, s’était débattu l’avenir de no­
tre race.

La prophétie de M. Siegfried s’était 
réalisée et plus tôt que nous n’eus­
sions peut-être osé, l’un et l’autre, l’i­
maginer.

Tl est peu de gens parmi ceux qui 
gardent encore leur bon sens et quel­
que sens des convenances, qui n’éprou­
vent un mouvement de dégoût devant 
la honteuse publicité qu’on a faite, 
toutes ces semaines-ci, au combat 
Johnson-Jeff ries. Mais, songeons-nous 
assez à l’effet lointain, permanent et 
réellement effroyable que produit, dans 
les couches les plus profondes de la 
nation, cette publicité insensée ?

L’esprit des jeunes générations en 
est faussé, de même que leur sens de 
l’honneur et des proportions. A l’heu­
re actuelle, s’il en faut juger par le 
critérium dont semble user la presse 
.aune, le véritable moyen de parvenir 
à la gloire, à la grande renommée, 
c’est de démantibuler savamment, et 
pour de l’argent, la mâchoire de son 
voisin. On y gagne plus de notoriété 
encore qu’à tuer un enfant ou à étran­
gler une vieille femme.

Comparez la réclame faite à l’as- 
sommade de Reno, l’un des spectacles 
les plus dégoûtants, semble-t-il, que 
nous aient encore donnés les profes­
sionnels de In boxe, au modeste comp­
te-rendu des faits et gestes d’une as­
sociation comme celle de la Jeunesse 
Catholique, ou d’un congrès tel que ce 
lui des Canadiens-Français de l’Onta­
rio, — et dites-nous quelles pensées 
peut faire surgir dans le coeur, dans le 
cerveau des lecteurs, une pareille dis­
proportion.

Dites-nous si vous connaissez une 
plus lamentable, «inc plus démorali­
sante leçon de choses...

OBIER HEROUX.

Sur le pont
d’Avignon....

La “ Patrie ” d’avant-hier intitule 
un de ses articles ” Les lamentations 
de Jérémie Comme M. Décarie va 
être furieux !

M. I Iric Barthe a été fort surpris de 
constater l’autre matin qu’il lui était 
venu une idée.

Lue des principales “ attractions ” 
de Montréal est sans contredit le cos­
tume de notre flamboyant shérif.

Iæs compagnies de chemin de fer 
ne sont pas ce qu’un vain peuple pen­
se ” dit le sénateur austère. Cela 
va sans dire, niais ce qui va bien sans 
dire «’a encore mieux en le disant ain­
si que le déclarait l’évêque d’Autun.

CE QU’ILS EN PENSENT

M. d’Hellcncourt, du Soleil ” s’est 
endormi l’autre jour en lisant un de 
ses articles.

Dépêche de Jeffries à l’échevin X : 
Je suis bat tu comme toi, mon vieux 

poteau ! ”

Sir Wilfrid Laurier pariant aujour­
d’hui pour l’ouest Canadien, il est rai­
sonnable d’espérer que la moisson y 
sera abondante.

Jeffries a retiré de sa joute une 
somme presque aussi considérable que 
s’il avait obtenu un contrat pour la 
construction d’une partie du Trans­
continental.

Les tramways
en ballade

M. J. O. Mousseau s’est fait venir 
de Grèce quelques cailloux du Pirée, 
car il se propose d’imiter Demosthe­
nes.

T n des frères «le Rodolphe : “ Rien
ne manquait à sa gloire, il manquait 
à la nôtre ”,

Rome, Tunique objet de mon res­
sentiment ! ” (M. Corneille-Langlois):.

” Bande ’ , de l’anglais “band ”, est 
un des plus choquants anglicismes que 
nous ayons adopté ”, est-il dit dans 
la “Chasse aux fautes” de la “Près 
se ” d’hier.

Mais nous protestons avec la plus 
grande énergie : Si la “ Presse ” a

adopté ’’ ce mot, nous en avons en 
bien garde !

Cet anglicisme est certes l’un de: 
plus affreux, mais nous ne croyons 
pas qu’un anglicisme puisse être 
“ choquant Que le chasseur de
fautes si; surveille, ou bien notre gar­
de-champêtre dressera procès-verbal 
de chacune de ses contraventions !

Nous relevons, chez un confrère, cette 
appréciation de la bataille Johnson 
Jeffries : “ Le révérend A. Jeffries
Mon fils a été défait. Que la volonté 
de Dieu soit faite.”

I,e saint homme Job. sur son fu 
mier, n’a pas trouvé autre chose.

Nos trois Solons, MM. Gouin. Tas 
chereau et Lanctôt, sont de retour 
d’une excursion d«> pi'che à la rivière 
Moisie.

Ils auraient sans doute pu choisir 
une rivière d’un nom moins compro 
mettant.

M. Gouin a pêché deux anguilles et 
M. Taschereau un esturgeon. Quant à 
M. Lanctôt, il s’est borné à appâter 
les hamei.ons de ses deux amis.

La presse ministérielle nous la baille 
belle, quand elle parle de l’unanimité 
de la presse anglaise, quant à la ma­
rine do guerre.
“Tout Ontario veut une marine’’, 

s’exclame-t-elle souvent.
C’est faux et mensonger. Le “Wee­

kly Sun ” Ta d«>jà prouvé.
Quant à ceux qui disent : “ L’at­

titude do M. R. To Borden est la moil, 
leure, dans cotte affaire de la mari­
ne ”, il font encore preuve d’ignoran­
ce, sinon de mauvaise foi.

Voici ce qu’en dit récemment le 
“ Weekly Sun ”, de Toronto. Forgone 
attitré des agriculteurs d’Ontario :

“ Dans un do scs derniers discours 
“ pendant sa récente tournée d’Onta- 
“ rio, M. Borden a dit que, dans tou- 
“ te guerre navale à venir, la marine 
“ impériale serait composée de «leux 

sections : les vaisseaux battant
“ pavillon britannique et prêts à 

<“ faire la guerre, et, en second lieu, 
“ les vaisseaux dos ordres en conseil 
“ «pii ne font la lutte que quand le 
“gouvernement Laurier le permet.

“ C’est là, sous une forme différente, 
“la position prise par le chef de 
‘ l’opposition sur la question navale, 

c’est-à-dire «pie tout vaisseau cons­
truit pur le Canada devra passer au­
tomatiquement sous le contrôle d’un 
gouvernement situé à Londres, du 
moment qu’une guerre où l’Angle­
terre sera engagée surviendra.
“ Nous avons confiance que le peu­
ple du Canada refusera d’approuver 
cette attitude.
“ Construire «me marine, c’est déjà 
un acte de folie ; la possibilité 
<|ue eette marine, dans un moment 
soudain de passion, sans réflexion 
ou considération suffisante,soit lam ée 
dans une guerre qui no nous regarde 
cée par notre propre gouvernement 
pas est tri’s grave à envisager ; 
mais la proposition Bordjan qu’une 
flotte construite par le Canada,con­
duite par «les canadiens, nasse auto- 

‘ maliquement, dès «jue l’Angleterre 
' est engagée dans une guerre quel- 
‘ conque dans aucune partie du mon-

Lc gouvernement manitobain vient 
dit-on, d’expédier en Europe cent soix 
ante instituteurs et institutrices qui 
vont y étudier le fonctionnement des 
écoles d’outro-atlantique. Le contin 
gont ne comprend que dix instituteurs 
Il est à présumer qu’avant leur d 
part ces audacieux ont ou le soin dr 
se faire assurer.

Hier soir, un tramway de l’avenue 
Hôtel-de-Ville a sauté des rails au 
croisement de la rue Ste-Catherine et 
est allé frapper la Tnaison du coin. 
Trois personnes ont, été blessées.

Tel est le fait divers que nous lisons 
aujourd’hui dans les journaux.

Voilà, si je ne me trompe, deux ou 
trois fois «juc le même accident se re­
produit,au même endroit, en très peu 
de temps. Espérons que, cette fois, la 
compagnie n’attendra pus une nouvelle 
alerte qri. pourra bien avoir dés résul­
tats plus graves, avant d’y voir.

11 n’y a l>ns que là, d’ailleurs «|un h s 
tramways quittent le droit chemin.
J’ai vu, pour ma part, à deux repri­

ses, ri ('puis le. commencement de 1 an - 
née, une voiture de la rue Mont-Royal 
enfiler la rue Resther, en face de l’é­
glise des Pères du S.-Sacrement.
J’ai cru, nu premier abord qu’on 

inaugurait une nouvelle ligne, pour 
desservir ce quartier tranquille, mais,... 
"au deuxième rabord, comme dirait 
Ernest Ilium”, je me suis aperçu que 
le garde moteur s’etnit trompé de che­
min.

Il n’y n d’ailleurs pas do sa faute. 
Il suffit de regarder filer les tramways 
rue Mont Noyai, rue Ontario, rue Hô­
tel «le Ville et sur quelques autres li­
gnes, pour s’étonner de ce «pie dos mé­
saventures du genre ne se produisent 
pas plus souvent.

On croirait voir des barques secouées 
par une nier agitée ou, encore des wa­
gonnets sur les montagnes russes.

Comme mes parents ont négligé de 
me faire étudier le génie civil, ainsi que 
bien d’autres choses, je ne saurais «’•tn- 
blir si le balancement en question pro­
vient du mauvais état de la voie ou 
du fait que les essieux sont trop rap­
prochés. Peut-être y a-t-il un peu des 
deux. Je constate simplement le ré­
sultat acquis.

En tous cas il est toujours ennuyeux 
de songer, lorsqu’on prend place dans 
ces... embarcations, «pie 1 on pourrait 
bien transférer dans l’éternité.

Et encore, les passagers eux. peuvent 
s’attendre à toutes sortes d’aventures 
on pourra toujours leur demander 
après leur mort, ce qu’ils allaient faire 
élans cette galère. Mais le piéton, le 
vulgtAre piéton qui, par crainte... ou 
parce qu’il n’a pns son “cinq cents 
déambule modestement “pédibus (-um 
jambis” le long du trottoir, que doit-i1 
penser lorsqu'il reço'.t, sans avis prén 
labié, l’accolade de la lour.ic machine 
en rupture de rail.

En se voyant ainsi écrapoutir contre 
la façade d’une maison quelconque, on 
ne peut s'empêcher d’éclater... de rire.

Allons, messieurs des tramways, un 
bon mouvement, cherchez la cause du 
mal et appliquez-y ill’.co le remède.

JOS. VERVIERS.

S’il est vrai que M. le juge I.eboeuf 
a refusé la position de Oommissair 
de T Intercolonial et le salaire do SfGGOO 
qui y est. attaché, il est. certain que 
le gouvernement n'aura pns de peine 
à trouver d'avocats qui l’accepteront 

M. I). A. Lafortune dont les connais 
sauce on fait de chemins do fer sont 
admises par tous, condescendrait sans 
doute à retirer h* salaire.

On a acheté tant d'horloges, «le pen 
dules et de réveille-matin, à l’imprime 
rie officielle «l’Ottawa que ce servie 
semble être, un magasin dihorlogerie.

Ceux qui ne peuvent pas se payer le 
luxe d’une villa à Ste-Rose ou 
Ahuntsic ont la faculté dé sc bâtir dos 
châteaux en Espagne.

Jeffries a reçu 8100,001) parce qu 
s’est fait démolir par Johnson, et Mil 
ton n’ît reçu <|ue vingt louis sterlin 
pour son “ j’ara«lis Perdu.”

T.cs bagarres qui «>nt suivi la lutte 
Joffries-Johnson donnent une faible 
idée «ie la civilisation américaine.

Rodolphe Lemieux a reçu ce télégram 
me de sou heau frere, Camille Pouliot
“Enfin juge 1 Les liens de famille 

servent donc. à. quelque chose V’ 
(Signé) CAMILLE'
Le vilain sceptique !

M. Jos. Turcotte, M. P., va remplacer 
Ulric Barthe à la “Vigie”, tandis que 
celui-ci va se goberger dans l’ouest.

Les lecteurs de la “Vigie” ne per 
«Iront pas au change : les deux eopains 
se vêlent, comme gens modérés.

Pourvu que M. Turcotte n ’aille pas 
leur réciter ses discours d’Ottawa !

Ingénieurs - mécaniciens
Malgré tous les avis donnés depuis 

une dizaine de jours, la réunion des in­
génieurs mécaniciens, fixée à hier soir 
au Temple du Travail, a dû être remise 
faute de quorum. I^es ingénieurs étaient 
convoqués dans le but de déterminer une 
fois pour toutes si l’organisation «leva 
être continuée ou si la société «leva 
être dissoute. La séance est donc fixée 
péremptoirement à mercredi prochain 
Temple du Travail, 301 rue 8.-Domini 
que. S’il n’y a pas quorum, il sera en 
tendu ue le désir des membres est de 
dissoudre la société. MM. Uvesque, pré 
sident. et Champoux, secrétaire, ne sont 
pas tout à fait encouragés dans la tâche 
qu'ils sc sont imposée avec tant de zèle.

“ de. sous le contrôle d’un gouverne'
“ ment qui ne nous est nullement res- 
“ ponsable, est. la pire imaginable.

“ Aucun gouvernement — pas même 
“ celui de l’Angleterre n’est toujours 
“ sng«> et toujours juste.
“La Grande-Bretagne n’a-t-ello pas 

“ imposée à la Russie une guerre fondée 
“ sur une raison que tous nos hommes 
“ d’état reconnaissent avoir été insuf 
“ fisanti» ? La Chine n’a t elle pas 
“ aussi été forcée à une guerre qui lait. 
“ monter le rouge au front ?
“Ce ne sont pas là non plus des 

“ choses du passé seulement. Au- 
“ jourd’hui. n’cst-co pas le trafic de 
“ l’opium dans les possessions anglai- 
“ scs <h> PIndo «pii empêche les chinois 
“ d’abolir ce hideux commerce et qui 
“ pourrait précipiter une deuxième 
“ guerre dhipium ?
“C’est hier «pie l’Angleterre faillit. 

“ avoir un conflit avec l’Allemagne, 
“ parce <|u’ellc uppuva les prétentions 
“ «le la France au Maroc on retour de 
“ Tàppui donné par lu gouvernement 
“de la République à i <«,cupntion an- 
“ glaise de l'Egypte.

“ Actuellement, il y a une autre ron- 
“ troverqe qui peut amener une gucr- 
“ rc. parce «juc l’Angleterre ot la Kus- 
“ sic s’unissent pour refuser à l’Alle- 
“ magne le privilège d’exploiter la 
" Perse.
“Le Canada n’a aucun intérêt dans 

“ ces conflits. La conscience cnnn- 
‘ dienne ne pourrait approuver toutes 
‘ les querelles qui peuvent en résulter.
“ La déclaration Borden que les 

‘ vaisseaux canadiens doivent com- 
‘ battre dans tout conflit britannique, 
‘ dans toutes les parties du monde. 
‘ dès «pie le Cabinet de Londres, «pii 
' n’est pns responsable à notre peu- 
‘ plo et «pii peut être dominé par un 
‘ Berosford ou un Chamberlain, l’an- 
‘ rn jugé à propos - est moralement 
‘ mal fondée et viole le principe du 
‘ self-government, ” auquel notre peu- 
1 plo ost aussi fermement attaché nu- 
' jound’hui qu’il Tétait du temps du 
' William Lyon Mackensie.”

Anglo-Saxon qui écrit 
des Anglo-Saxons qui

Et c’est un 
ça, ce sont 
lisent ça !

Voyons, M. Bordcn, de la décence !

CONGRES EUCHARISTIQUE

REUNION DU SOUS-COMITE DES LOGEMENTS A L’ARCHEVECHE, 
HIER SOIR, SOUS LA PRESIDENCE DE M. L’ECHEVIN DANDü 
RAND.

Hier si.l. r, à L’archevêché,, le sous-co- 
mité du comité do réception au Con­
grès Kuchni'istique, chargé de voir à 
accommoder lo mieux possible les nom­
breux étrmgers (pii viendront à Mont 
real rautomne prochain, a tenu une 
mportante réunion sous la présidence, 
ie M. l’échevin Dandurand. Les autres 
membres présents étaient M. le chanoi 
ne Roy, le R. J*. Pelletier, .M. Louis 
Loranger, avocat; .M. Elliott, du 
Grand Tronc ; M. le cuit* Oscar Gau 
thier, de West mountMM. les abbés 
Luke Callahan et Klie-d. Avulair.

Le sous-comité & d’abord décidé d a- 
Jresser à tous les comités diocésains, 
au public en général, et spécialement 
à ceux qui demanderaient des rensei­
gnements,. une liste des hôtels, des res­
taurants et maisons de pension, où les 
congressistes pourront se loger et si* 
nourrir durant leur séjour à Montréal. 
Cette liste,déjà imprimée,pourra être et 
sera sans doute suivie d’une, autre* qui 
la complétera, bien qu’elle soit assez 
chargée.

Le sous-comité estime cependant qu'il 
ne faut pas craindre de multiplier les 
logements ci les salles à manger pour 
le temps du congrès. Sur proposition 
du président, il est décidé de faire ap 
pel, par un communiqué aux journaux, 
à tous les entrepreneurs en locat ion ou 
agents d'immeubles que cela pourrait 
intéresser afin que ces Messieurs se 
mettent en communication avec le 
sous-comité et lui fassent les proposi­
tions utiles, par exemple pour meubler 
pendant le temps du congrès les mai 
sons qui seraient alors libres dans tel 
piartier, ou dans telle région de la 
/illc, et les mettre, moyennant 
une somme à déterminer, à la disposi­
tion des congcssistes. Cn entrepreneur 
responsable, manufacturier ou mar­
chand de meubles, pourrait par exem­
ple prendre sur lui de meubler tempo­
rairement rt d'entretenir pour les 
jours du congrès, telle salle que le 
sous comité mettrait a sa disposition. 
On parle de la salle Mance, près Na

Collège do Montréal, nie Sherbrooke : 
des salles publiques appartenant à la 
ville . des salles des diverses écoles et 
autres. I n agent débrouillard aurait 
là sans doute une bonne affaire en 
mains, qui serait très utile au bien pu­
blie.

Tous ceux que ce projet pourrait in 
téresser peuvent écrire sur le champ à, 
l’un ou à l’autre des secrétaires du 
comité, dont les noms sont indiqués 
ci-après.

Le sous-comité constate que bien que 
plusieurs bonnes familles françaises ou 
anglaises aient déjà donné leurs noms 
pour recevoir chez elles un ou plu 
sieurs étrangers, il est opportun d’a­
dresser encore, un appel au public par 
la voix des journaux. On est prié de 
donner bien exactement : lo, le nom, 
2d. l'adresse 3e. le nombre de cham­
bres dont on dispose avec le nombre 
idc personnes qu nn peut recevoir, et 
aussi, 4e. le prix des logements par 
personne et celui des repas.

Enfin, les quelques familles qui par 
exception pour raison d’affaires ou de 
villégiatures, ne devraient pas occuper 
leurs logements pendant le temps du 
congrès et qui voudraient en disposer 
en faveur des congressistes, sont priées 
d'en aviser l’un ou l’autre des secré­
taires du comité en indiquant le nom­
bre de personnes qu'on peut recevoir, 
etc.

Les groupes paroissiaux ou autres 
qui se disposent à venir au congrès 
pour tout le temps de sa durée, pour 
quelques jours, ou pour le seul jour 
de la procession, sont priés d’en avi 
set* le plus tôt possible le comité, qui 
tâchera de leur être utile,

Pour toutes ces communications le*; 
intéressés sont, respectueusement priés 
de s’adresser ou au secrétaire général 
du congrès, le. Père Pelletier, 36U Ave 
nue Mont Royal Est, ou aux secrétai­
res conjoints du comité do Réception. 
MM , los abbés î.ukr ('aiiahn’n «'t F.lin

zaroth, ,Jp la maison Jas Externes an J. Auelnir. à Taivlicvi'i'hé <l«- Montréal.

Deux tramways
se tamponnent

PLUSIEURS PERSONNES BLES­
SEES LEGEREMENT.

Ln accident dont les sniff's auraient 
pu être très graves est arrivé dans la 
nui:, au coin «le la rue Ste-Catherine et 
de l’Avenue do l’Hôtel «le Aille. I n 
tramway qui fait le service «le eette 
avenue se dirigeail vers le nord et tri- | nnjer(, 
versait la r ie Ste-Catherine, quand un - ()m dcmandera

Une grève au
Nord-Canadien

l ne grève nouvelle est déclarée. Les 
poseurs de tuyaux et leurs aides, em­
ployés pur le Nord-Canadien, ont quit- 

I té lo travail à Winnipeg hier après- 
midi. Ils réclament une augmenta­
tion de salaire. Au nombre de qua- 

| tre vingt dix, sans compter leurs ai­
des, leur chômage entraînera proba- 

! blemcnt l’inaction de cinq cents wa-

grtind tramway de -ette même rue vint
je tamponner très fortement. Heureu­
sement il n’y a pas eu de pertes de vie. 
Trois personnes qui étaient à bord du 
tramway «le l’Hôtel de A’ille ont cepen­
dant été blessées. Ce sont T. Goulet, 
conducteur, Henry Sigmois et un troi 
sièmo dont on n’a pas encore établi 
l’identité. Le pauvre homme est sans 
connaissance à l’hôpital Général.

La circulai ion a été interrompue pen­
dant une vingtaine «le minutes sur la 
rue Ste-Catherine à cause de cet acci­
dent.

conflit important.
l’arbitrage sur ce

DEMAIN :

Un article de M. Armand 
Lavergne, député de Mont- 
magny.

Jalousie des villes

M. I). McNicholl, vice-président du 
Pacifique Canadien, était hier à S-- 
Jean, Nouveau Brunswick. 11 a fine­
ment critiqué la jalousie manifestée 
par la population de la ville maritime 
touchant. Halifax et le passage du Pa- 
cifi«]ue par le côté ouest au lieu de la' 
baie Courtenay. 11 a déclaré «pie le 
Dominion Atlantic n’avait pas encore 
été placé sous la direction du Paeifi- 
que et que les retards régaux seraient 
très longs avant que la compagnie 
montréalaise puisse administrer elle- 
même le nouveau réseau.

Grève générale
en perspective

LES EMPLOYES DE CHEMINS DE 
FER, EN FRANCE, MENACENT 
DE PROCLAMER LA GREVE GE­
NERALE.

Paris, 7 juillet.— On appréhende une
grève générale des employés de che ____ ^ __^ ____ ^ ____ _ ^
mins de fer. qui demandent une aug- j “W innipeg Rowing Club”', rie W’innF 
mentation de salaire. , I peç, Man., a remporté la finale pour

Comme suite aux résultats négatifs |n coupe Steward, battant le Mauzer 
des négociations engagées avec les (»ub, de Mayence. Allemagne, par 
compagnies, les syndicats ont déjà dé [deux longueurs, en 7 minutes. 52 ee- 
cidé en principe, l’abandon du travail. J condos.

Les canadiens
vainqueurs

Henley. Angleterre. 7 juillet. — Le
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LE “ GRAND REPUBLIC ” EN FEU
I ------------------------------

II brûle dans le port de New-York, mais tous les passagers
sont sauvés

Nflw-York, 7 Juillet.— f.r vieux ha 
teau en boin, fîrand Republic, du me­
me type que le “ général Slocum, He 
triste mémoire, a pris feu hier alors 
qu'il revenait d’une excursion à Snhr 
Itoek Away, avec environ 450 excur­
sionnistes. Au moment où le feu 
s'est déclaré, le paquebot a été immé­
diatement dirigé sur les docks du 
“Orescent Athletic ( tub ” où tous les 
passagers, déjà pris fie panique 
pu être débarqués sains et saufi

mée enveloppait le ,#tirand Republic. 
Tout fi une flotille fl*' remorqueurs s’est 
portée au secours du paquebot cm 
flammes de façon à éviter la répéti­
tion d'un désastre semblable à celui 
du “ General Slocum ", où Ton se 
rappelle que plus de 1000 personnes 
perdirent la vie.

Des mi Hiers de personnes, massées 
sur les quais et sur la cote assistèrent 
à l'incendie. A ’J.50 heures p.m', les 

ont i remorqueurs et les bateaux-pompes ont 
i réussi à se rendre maîtres du feu.

Peu de tempa après, une épaisse fu-l Les dommages s’élèvent à $‘2,500.

LE CENTENAIRE DE LA PAIX
On organise, de grandes fêtes pour commémorer en Î914, 

l’anniversaire du traité de Gand

[Çaet L>aj
IVRESSE ET PORT D’ARMES.

Hier soir vers 9 h. et ilemie un italien 
Dominique Dalhoubie a été mis en état 
d'arrestation, jmr les agents Benoit et 
Chayer, pour ivresse et port d’armes 
prohibées. Dalhousie vit séparé de sa 
femme, qui habite chez des parents rue 
Drolet. Les allées et venues de l’italien 
autour de s a demeure inquiétèrent son 
épouse. K le fit part de ses appréhen­
sions à un ami, et e’est sur une plainte 
de eo dernier que Dalhousie fût arrêté.
CADAVRE RETROUVE,

J'O cadavre d’Albert Blanchard âgé 
de H ans, a été retrouvé hier soir. L’en­
fant s’était noyé dans le canal mardi 
dernier, Jnsi que son frère Roméo, (pii 
avait, voulu se porter à son secours. Le 
cadavre de celui-ci avait été repêché 
hier matin. Le coroner n’a p. s jugé 
utile d’établir une enquête. Kn consé­
quence les orps des victimes ont été 
transportés au domicile des parents.

New York, 7 juillet. - Depuis quel- l'anniversaire du vil décembre 1814 par 
rpies mois, il y a, aux Ktats l mis un | (les cérémonies (pii auraient lieu simili 
fort mouvement, en vue de célébrer, 
par de grandes fêtes l'anniversaire de 
l'accord intervenu en 1811 entre I An­
gleterre et l’Amérique.

I n comité vient de se constituer à 
New York, qui so propose de préparer 
la célébration de cet anniversaire, M. 
André Carnegie a accepté la présidence 
de ce comité.

("est le 
gne le trait

tanément à (innd, à Londres' et à 
Washington Lu même temps, si la 
chose est possible, on inaugurerait ce 
jour là. à New York, un grand édifice 
qui serait en l'.lll le siège d’un certain 
nombre de conférences internationales 
consacrées à In discussion des plus im­
portantes questions (pii touchent à la 
Paix universelle. Les grandes puis-

. , sances ponrraient en profiter pour or 
•Jl décembre 1814 que fut si-1 goniser à New York, cette améVIà, 
ité de (land et I on se pro-, (|ps expositions d’un caractère spécial.

pose de commémorer cet événement en j [.(,K orgniJ.sntcurs tiennent à déclarer 
invitant le monde entier a prendre part I ,jU(, ,..,1^ n'impliquerait en rien l’orga- 
« des fêtes qui seront, données en 1014 ' nisation d’une exposition universelle, 
et pour lesquelles les invitations se-j (,n ,|jt que |0 président Taft a été 
ronl faites conjointement par les | mjH au courant de ce projet et qu’il 
htats-l nis f‘t la Grande Bretagne. (aurait donné à entendre qu’il y pren- 

()n n’a encore que très superficielle- (Irait un grand intérêt. On dit aussi
que la proposition a été faite do con­
sacrer la célébration des cent ans de 
paix en inaugurant, en IS11. un grand 
pont qui relierait, sur le Niagara, le 
Canada et les Ktats-rnis.

menT discuté la question fie savoir en 
quoi, exactement, consisteront ces fê­
tes. Toutefois, une proposition a été 
faite qui a retenu l’attention des orga­
nisateurs. Il s’agirait de célébrer

Les suites du
“ prize-fight ”

UN BLANC LANCE UNE BRIQUE A
UN NOIR, RUE S.-ANTOINE.—LE
NOIR SE VENGE AVEC LE PIED
ET LE POING.

l'n individu, (pii sans doute a gardé 
rnnrune aux nègres de la défaite de 
.)offries, est allé se poster hier soir, à 
minuit, une brique à. la main, dans une 
porte-cochère, à côté du rlnb des noirs, 
rue S.-Antoine. Or, un fils de ( ham 
\4nt à, passer. Notre, individu lui je­
ta la brique à In tète. Le noir n pous­
se un cri et s’esl frotté la partie bles­
sée ; mais, reprenant bientôt ses sens, 
il enleva, son veston, qu'il déposa sur 
le trottoir, et s’élança aux trousses de 
son agresseur. Il le rattrapa au mi­
lieu de la chaussée, en face la rue Ste- 
Monicpie, l'abattit d’un violent coup 
de poing sur la nuque et il lui donna, 
par surcroît, une couple de coups de 
pieds. Comme le blanc demandait 
grâce, le noir, estimant sans doute (pie 
la leçon était suffisante, le relâcha, et 
s'en fut tranquillement reprendre son 
veston. L’agresseur revenu à des sen 
1 i monts plus paisibles s’enveloppa le 
cou de son mouchoir, cl regagna son 
domicile, songeant peut-être à, l’amer 
turne de sa défaite cl. de celle de Jef­
fries.

Douze élévateurs à 
grains au Manitoba

Winnipeg,, 7 juillet. - La commission 
des élévateurs à grains du gouverne­
ment du Manitoba a accordé des con­
trats pour l’érection de douze éléva 
tours. Le coût total en sera de 8150,- 
000. Les commissaires avaient au 
préalable fait la visite des endroits où 
ils devaient être placés. Les travaux 
rie construction seront commencés in­
cessamment. La commission inspec­
tera d’autres endroits et décidera de 
jour en jour à quels points les éléva 
leurs doivent être érigés, car elle est 
décidée d’en faire construire le plus 
possible avant la prochaine moisson.

Jolie fête à Magog
LE CERCLE S.-LOUIS, DE L’UNION 

S.-PIERRE, REÇOIT CORDIALE 
MENT SES INVITES,—CHANTS 
ET DISCOURS.

Magog, 7. I ne très jolie fête à eu 
lieu à Magog .4 manche dernier sous les 
auspices du Cercle S.-Louis, de ITnion 
S. Pierre.

Des le matin, lu société se réunissait 
a ses bureaux où on se forma en pro­
cession pour se rendre à l’église pn- 
roissiale. La fanfare S.-Charles précé­
dait le Cortège.

La grand’imvse fut célébrée par le 
lii’v. M. Brassard, curé, avec M,M. les 
abbés Kavrenu et Jules Boucher com­
me diacre et sous-diacre.

A I offertoire on servit le pain, I énit 
cependant que M. II. A. Cholette, avo­
cat de Montréal et 1er vice-président 
général de ITnion S.-Pierre, chanta un 
très joli “Ave Maria . La voix (ban­
de et bien timbrée de M. Cholette sut 
captiver et recueillir tous les cœurs.

Après la messe il y eut discours, par 
le président du Cercle. M P. Gosselin, 
et par MM. Alfred Tourignv et II. A. 
Cholette.

V ers 8 heures du soir une charmante 
soiree littéraire et muJ.cale commença. 
Nous relevons sur le programme les 
noms de Madame Tourigny et de M. 
IL A. Cholette, (pii nous ont servi 
doux duos du meilleur goût. M. Cho- 
letle. chanta également en solo. Le 
puissant organe qu'il possède et su ra­
re maîtrise de la

Une convention
Russo-Japonaise

LES DEUX PAYS SIGNENT UN 
TRAITE PAR LEQUEL ILS S’EN 
GAGENT A AGIR DE CONCERT 
POUR FACILITER LES RELA­
TIONS EN EXTREME ORIENT.

N.-Pétersourg, 7.—On a signé lundi, 
la convention entre la Russie et le Ju­
pon, à propos des intérêts dos deux 
pays, en Extrême Orient. Les signa­
taires étaient M. Tswolsky, ministre 
dos affaires étrangères, pour la Russie, 
et l’ambassadeur Matono, pour le Ja­
pon.

Les délégués ont, exprimé le sincère 
attachement des deux gouvernements 
au traité du .’10 juillet 11107 et l’espoir 
(pie la présente convention développe 

perfectionnera les clauses de ceet
traité. Outre que les relations commer­
ciales seront facilitées entre les deux 
nations, celles-ci s’engagent à agir de 
concert pour promouvoir le service des 
chemins de fer et à s’abstenir de toute 
compétition nuisible.

En Mandchourie, le statu quo sera 
observé tel que défini par les arrange­
ments conclus entre la Russie et le Ju­
pon et la Chine. Au cas où l’un des si 
gm,tuiies manquerait à ses engagements 
l ’autre partie pourra prendre les mesu­
res nécessaires punir faire respecter lu 
parole donnée.

Les clauses concernant les prix de 
transport, ainsi que les autres détails 
techniques de l’administration des 
chemins de fer, no sont pas encore 
prêts à être livrés à la publication.

------------ 4>-----------

Le gouverneur Pothier 
Téchappe belle

Bristol, IC L, 7. — Le gouverneur 
Pothier, Mme Pothier, M. le colonel 
Samuel P. Colt, de Bristol, et M. le 
colonel Edward H. Guerin, de Woon­
socket, ont failli être grièvement bles­
sés, hier, à Bristol, Les quatre che­
vaux attelés à la fameuse voiture de 
Wolff, dans laquelle se trouvaient le 
gouverneur et sa suite, ont pris le 
mort aux dents et ont parcouru plus 
d un mille avant que l’on ne parvint 
à les arrêter.

Les chevaux ont d’abord pris peur 
en voyant reculer sur eux la voiture 
d’un laitier, ils brisèrent le timon par 
leurs ruades, et jetèrent te cocher à bas 
de son siège, puis ifs s’emballèrent. Le 
cocher a eu deux côtes enfoncées, mais 
le gouverneur Pothier et son compa­
gnon n’ont eu aucun mal. On considè- 

musique ont soulevé re que si le timon ne s’était pa*s cas- 
(tes tonnerres d applaudissements. M. ' ” ' ’ 1
t hulotte prononça aussi un discours 
pl(*n de verve et, d’esprit.

Ont porté lu parole à cette fête de 
famille, le Révd M. Brossnrd, le Rév. 
M. Cnstongiiny, le Rév. M. l’avreau et 
le Rév. M. Boucher, les Dr» lléïque et 

; Boirette. M. Alfred Tourigny et les 
! rpj)i'esentant,H des sociétés sœurs.

lout le monde se qui!ta ravi d'avoir 
(passe une aussi intéressante soirée.

Le capitaine Bernier
Québec, 7, !.’ “ Arctic” commandé

par le capitaine Bernier quitte aujour­
d’hui Quebec pour les régions polai­
res. L’hon. M, Brodeur assistera à ce 
départ. Toute l’après-midi d’hier une 
affluence énorme de curieux n’a cessé 
d’errer aux abords de I”-Arctic”. Le 
bateau du capitaine Bernier est char­
gé d’une quantité énorme de provi­
sions qui sont entassées jusqu'à la gué­
rite du capitaine.

A o ici les noms des officiers: Com­
mandant: capitaine Bernier; premier 
officier, O.-.l. Morin ; second: Robert 
• I James; troisième. Edward McDo­
nald : chef ingénieur ; John van Km 
nig : second: \. Bolduc; médecin: Dr 
J -K. Bolduc. M. Fabien A'anassc ac­
compagne 1”‘ Arctic ” en qualité d’his 
torien.

Un parc sur un toit
Hamilton, 7 juillet. — L’importante 

maison ‘‘Stanley Mi;*,s et Cie" a offert 
è la municipalité d’Hamilton la som- 
me de 8250,000 comme prix d’achat du [a ' hôpital Notre-Dame. Trot 
parc Gore qui borde la nie King de la ,*fr. s ’'n retournait chez lui, avenue

Grande chaleur
HIER FUT LA PLUS CHAUDE 

JOURNEE DE L’ANNEE—UN CAS 
D’INSOLATION.

Hier fut la journée la plus chaude 
que nous avons eue jusqu'ici. Le ther­
momètre a atteint 85 degrés à l’ombre 
entre trois et cinq heures du l’après-mi­
di. A onze heures, hier soir il était à 
(0. L ’absence de la brise et la présence 
dans l’atmosphère de ü4 pour cent 
d’humidité avaient rendu écrasante la 
chaleur du jour et de la nuit. Toute h 
.journée, le soleil a brillé dans un firma­
ment sans nuage. Le plus bas où le 
mercure soit descendu 'lier est (iti de- 
grés. Il était alors trois heures du ma­
tin. A minuit, le thermomètre marquait 
70.

La chaleur torride avait poussé les 
gens vers les parcs et les squares. Tard 
duns la nuit, des gens étaient étendus 
sur les gazons faisant fi des règlements 
qui défendert de marcher sur les pelou­
ses. La police avait fermé les yeux pour 
la 'ireonstanee

La journée la plus chaude que nous 
ayons eue avant celle d’hier est celle 
du 21 juin dernier, alors que le thermo 
mètre marqua Slt.li degrés.

t’Yst Joseph Trottier qui a été la 
première victime de la chaleur cette au- 
né,1, n a ép-, frappé hier d’un coup de 
soleil et transporté, dans une condition

la rue llughson. Cette 
se propose d’y ériger une

rue James 
Compagnie
bâtisse haute de quinze étages. Mais le 
terrain « étë donné à la ville d’Hamil 
ton à la condition qu'U oerait utilisé 
romme parc et Taete de donation sti­
pule qu’au cas de changement de desti­
nation il retournerait aux héritiers du 
donateur. La compagnie estime qu'el­
le peut contourner eet obstacle en éta­
blissant un parc sur le toit de l’édifi­
ce qu'elle a l’intention d’Gever. On y 
aménagerait plusieurs ascenseurs pour 
l'usage du public.

Christophe Colomb, qi ami il tomba ,iu 
coin des rues S.-André et Gilford. On 
le rentes dans un magasin (t on manda 
l'ambulance. Co matin, de bonne heu­
re, il était encore sans connaissance, et 
les médecins disent que son état est 
très critiqu-'. Joseph Trottier est mar­
chand de meubles et est âgé de .Tl ans.

Belle fête à Roberval

Une explosion de
produits chimiques

SEPT IIOMMES~BLESSES A LONG­
FORD MILLS, ONT.

(Spécial nu “Devoir”)
Roberval. 7 juillet. — M. et Mme Na 

poléon Coulombe (née Tremblay. (In sept ouvriers.

Orillia, Ont., 7.—En (1rs bâtiments Je 
la Standard Chemical Company.» Long­
ford Mil's, a fait explosion hier, â 3 
heures après-midi, Mo ...it grièvement

rice) ont célébré lundi le vingt-cinquiè 
me anniversaire de leur maria­
ge. M. Coulombe est âgé de 
48 ans. et Mme Cou.ombe an
pas encore 46 ans. Leurs onze 
enfants étaient à leurs côtés pen­
dant cette belle fête à laquelle assis­
tait toute la population de Roberval.
L ne grand’messe a été chantée à *.’é-j 
glise paroissiale par M. le curé Bilo-1 
«eau, assisté de M M. les abbés Gau- 
tbier et Pelletier, diacre et sous-diacre.
Après la cérémonie religieuse, un ban-1 
quet a été donné à l’Hôtel Commer­
cial. M. Joseph Coulombe, agent du 
“Devtlr” et du “Nationaliste”- à Ro­
berval. est le (Ils des jubilaires.

M. et Mme Coulombe ont reçu dej'"’1-* heure il mourut. On a transporté le 
fort jolis- cadeaux à l’occasion de l’an-1 corps à la morgue ce matin. Le jeune 
ni versa ire. Dillon venait de Liverpool, Angleterre,

A’oici 1rs ut.tus des victimes:
Coubrough, McNaiighton John Mc 

(’auley, Ed. Smith, Z i-'i-dro presbv té- 
rien. Ils ont été em-neréa â l’hôpital, 
ici, ce matin.

La cause ùc l’explosion c-fc inconnue.

IL SE TUE EN TOMBANT.
Arthur Dillon, âgé do tiî ans, prépo­

sé aux cabine à b->rd i::i ‘‘Laurenthî’’, 
a fait une chute hier soir du pont où i! 
était sur une Ve.rgj amarrée à côté du 
paquebot. Il e t tombé d’une hauteur 
(’e 30 nieds et quand on le releva i! 
était sans cnnaaissance. 11 fut transpor­
té à l’hôpital Notre-Dnme où, après

si- l’accident, aurait eu des conséquen­
ces beaucoup plus graves.

-------------------f--------------
Nouveau diocèse

à Régina
I n câblogramme reçu à l’archevêché 

de S. Boniface et venant de Rome, 
annonce que le S.-Siège vient d’ap- 
prouver la demande des évêques de 
cette province ecclésiastique, concer- 
nnnt la création d'un nouveau diocèse 
a Régina et la fondation d’un vicariat 
apostolique à Kcewatin. Il est enton 
du que cette importante question a été 
longuement discutée à l’audience privée 
que le Saint-Père a accordée à Monsei. 
gneur Langevin lors de sa récente vi 
site à Rome.

Elections à Dorval
On a choisi trois candidats pour les 

deux sièges du conseil municipal de 
Dorval, rendus vacants par l’expira­
tion du terme des conseillers l.egault 
et Lefebvre.

M. l.egault ne se représente plus. Ix>s 
condidats sont A? Al. R. B. Décary, an­
cien conseiller. Joseph Leroux agent 
du G. 1. R. et Lefebvre. I. élection au­
ra lieu samedi.

Alliance Nationale
AVIS

La Société * cupe maintenant ses bu­
reaux au \o 57, Ave Yiger et à 1 ?avenir 
toute correspondance devra être adres­
sée à cette nouvelle adresse.

Examens du Barreau

Courrier
de Québec

Quebec, 7.—La correcticn des exa- 
mr-is écrits des candidats â la pratique 
du Droit s’est terminée hier. Quarante- 
trois candidats sur quarante-huit ont 
subi l’épreuve avec succès et ont été 
appelés â l’examen oral ce matin. Le. 
heureux candidats à l’écrit sort:

MM. Jos. Forget. A. Grenier, M. Du 
gas, E. Gadbois, M. Tetreault P. E. Ga­
gnon, Frank Maguire, Chubby Power, 
Lucien Cannon, J. A. Cambrav,' W. 
Shaughnessy, Isidore Goolstcne. Ca 
mile t - Mer. P. E. Bernier. Paul ’'Gi­
rin. George Belanger, Honoré Grenier 
D.-; ‘ i 1. any, I*. h. i asgram, J. \. 
langer, .los. Marier, Alex. St t'ierre C. 
Bergeron, Frs. Lajoie, Art. Langlois, J. 
Tulk, C. G. Howard, O. B. McCallum, 
A. G. Cameron, B. Boissonnault, Panet 
Raymond, J. De Lorimier, Geo. V, Cou 
sens, J. O. Jamieson, C. R. Ducharme. 
A. L. P. Bayard, J. Gofï Penny, N. 
Alexander, Percy Martin, Alex. Dar- 
veau, Henri B-mier, A. H. Chabot B. 
Rose.

Sur 16 candidats qui se sont présen­
tés pour l’admission à l’étude, et qui 
ont tenté l’examen de sciences, là ont 
bloqué. '

ASSAUT.
Québec est visité de ce temps-ci pur 

las apaches et ce sont surtout les é- 
trnngers qui en souffrent.

Un médecin chinois, en visite en cet­
te ville, a été assailli et battu mardi 
dernier. s

Un juif, marchand an Sault Alontmo- 
roncy, a aussi fut l ht rencontre des u- 
futchc; qi.t. l’ont roué do coups, mais 
n’ont pas eu le temps de lui enlever 
son argent, ht victime ayant été se­
courue par des passants.
M. MONK A BEAUPORT,

On annonce que M. F. D. Monk, èl. 
P.. M. Armand La vergue, M.P. P. et 
d’autres orateurs adresseront la parole 
à Beauport, dimanche prochain, le I" 
juillet
MORT D’UN AVOCAT

Un avocat bien connu, de'cette ville, 
M. l’hi.tiipo Grenier, est décédé hier 
mutin à rilûtel-Dieu. Les funérailles 
vendredi prochain, à la Pointe aux- 
TrembleH, comté de Port neuf.
LA COMMISSION DU HAVRE.

M. I). Areand, mi des membres de la 
Commission du Havre de Québec, a 
donné sa démission comme tel. On dit 
qu’il serait intéressant de connaître les 
raisons qui Vont fait agir ainsi.

M. George Tanguay le remplace.
NAUFRAGE.

Hier après-midi est arrivée n Québec 
la nauvelle d’un naufrage qui aurait 
eu lieu sur le fleuve S.-Laurent, près 
de S.-Joachim. La goélette de M. 
Elzéar S.-Hilaire, avec un chargement 
de sable, aurait touché un récif et cou­
lé à. fond.

On n’a pu sc procurer des nouvelles 
de l’équipage qui se composait de huit 
personnes.
DE RETOUR DE LA PECHE.

Sir I.omer Gouin, l’hon. T, A. Tas­
chereau et M. Charles Lanctôt sont re­
venus d’une excursion de pêche au sau­
mon sur la rivière Moisie,
DEPART DE L’ARCTIC.

Le capitaine Bernier partira sur le j 
vapeur “Arctic” aujourd'hui pour une 
expédition d’une vingtaine do mois ! 
dans les mers du nord.

Se rendra-t-il au Pôle ?
REDUCTION DE TAUX.

La Commission des Utilités Publiques 
a siégé hier et à la demande de M. 
Théo. Hamel, de Lorette, la Compagnie 
du Québec et Tac S.-Jean, a été forcée 
de réduire ses taux et de changer ses 
horaires.
LE PONT DE QUEBEC.

Le déblaiement des déb.ts du Pont 
de Québec n’est pas une mince affaire. 
Cependant, la compagnie de M. Char­
les Kojnig est très avancée dans ce tra­
vail qui a été commencé au mois do 
janvier dernier. Quatre mille tonnes de 
fer ont déjà été retirées et il en reste 
encore à peu près la moitié. On espère 
terminer le travail pour l’automne.

Le lancement du caisson de 50 pieds 
de hauteur sur 75 do largeur aura lieu 
demain matin au pont de Québec; vers 
5 heures.

Sur la Passerelle]

Petites Nouvelles 
Canadiennes

LA PEINE DU FOUET.
Berlin, Ont, 7. — Rupert Karn, 

d’Hamilton, convaincu d’assaut sur la 
persone d’une fillette de neuf ans a 
été condamné à vingt-trois mois d’em­
prisonnement et à recevoir vingt coups 
de fouet.
TUE PAR UNE LOCOMOTIVE.

Brookville, Ont., 7. — Alexandre Meu- 
zies, de Toronto, ingénieur en charge 
du convoi No’11, de la compagnie du 
Grand-Tronc, s’est fait frapper par un 
autre convoi au moment où il mettait 
pied à terre dans la cour de cette com­
pagnie. Il a été tué sur le champ. Jl 
était célibataire et âgé de 27 ans.
IL L’A ECHAPPE BELLE.

Woodstock, Ont, 7.— William-.T. Tay­
lor a miraculeusement échappé à la 
mort. 11 est t ni lié d’un échafaudage 
sur un monceau de briques, alors qu’il 
travaillait à la construction de la nou­
velle école de cette ville. U a reçu do 
graves contusions, mais ne s’est pas 
mortellement blessé.
SAUVETAGE HEROÏQUE.

Cornwall, 7. - William-S. Hollister, 
boucher et sergent quartier-maître au 
59 ième régiment, a accompli un sauve­
tage émouvant hier.

Le garçonnet de Al. Charles Jerome 
est tombé dans le canal et il se serait 
certainement noyé sans les efforts de M. 
Hollister qui a réussi à le sauver. Fait 
à noter, le sauveteur no sn't aucunement 
nager. 11 réussit cependant à s'appro­
cher du bambin et à l’empoigner au 
moyen d'une gaffe. Al. Moloonoy, maire 
de cette ville, recommandera sans doute 
â la “ Royal Humane Society” de décor, 
ner une médaille à Al. Hollister.

Employés des
chemins de fer

Il ny a rien de nouveau dans les 
négociations entre '.es personnels des 
trains et sertiopnaires, et’ les direc­
teurs du Pacifique Canadien. On at­
tend un règlement définitif au commen­
cement de la semaine prochaine.

Les négociations sont retardées par 
des questions de détail.
«Quant aux demandes des emplovés 

du Grand Tronc. M Hays, le président, 
a déclaré qu'il rencontrern'.t lui-même 
les délégués des ouvriers dès que le 
conflit du Pacifique Canadien sera ré­
glé.

Il la suivit jusque sur la rue 
St-Laurent et là, tira 

sur elle

EOHOUEMENT.
Le “ Glonollah ”, ]iarti de Kingston 

ces jours derniors, s’est échoué près de 
Presqu’île, sur le Hniut-Lauront. La 
compagnie Calvin a immédiatement en­
voyé les romorqueurs pour le dégager. 
Le renflouage sera facile, ussure-t-on.
EN CALE SECHE.

Le ” Priez Oskar”, do la ligne C'a 
nada, est arrivé â Québec et a été mis 
en cale sèche à H.-Joseph de Lévis. Le 
déchargement de ses cent mille minois 
de blé a été fait d'une façon merveil­
leusement rapide par les débardeurs 
(le Montréal.
EDUCATEURS EN VOYAGE,

Demain matin, un groupe d’institu­
teurs du Manitoba quittera la ville sur 
le ” Virginian '’ pour l’Europe, aux 
frais du gouvernement de la province 
prairialo. Ces éducateurs vont étudier 
en Angleterre, en Frahee et en Alle­
magne le fonctionnement des écoles. 
Sur cent soixante, il y a à peine dix 
hom mes.
LE CHENAL LIVINGSTONE.

Dans le but d’empêcher l’abaisse­
ment du niveau des grands lacs, le gou­
vernement américain fait construire 
une digue (le plus d’un mille de lon­
gueur, de l’île du Bois Blanc au pied 
du chenal Livingstone. La rivière Dé­
troit a été élargie ce qui fait croire 
quo le dégagement des lacs amènera un 
fort abaissement .de niveau. Le gouver­
nement d’Ottawa a autorisé .les tra- 
va ux.
DANS LE PORT.
“Saba”, 1608, Bryant, Antilles, su­

cre. Bedford.
“Jaccna”, 1951, Grand, Middlesboro, 

Thomson.
“Hibernian”, 2871. Hamilton, Lon- 

dres, Allan.
‘‘Virginian”, 6841, Gambell, Liver­

pool, Allan.
“Laurentic”, 9255, Hayes, Liverpool, 

White Star-Dominion.
“Tortona”, 4952, Gibson, Londres, 

Thomson.
“Manchester Exchange”, 2049, Adam­

son, Manchester, ligne Manchester.
“Lake Champlain”, 4114, Webster, 

Liverpool, Pac ifique-Canadien.
“Athenia”, 5523, McNeill, Glasgow, 

Donaldson.
“Lake Aliekignn”, 5340, Parry, Lon­

dres et Anvers, Pacifique Canadien.
“ Southwark ”, 3642, Morehouse,

Glasgow, Allan. Dernier voyage à Mont­
réal.

‘‘Monmouth”, 2659, Davidson, Bris­
tol, générale, Pacifique Canadien.
“Cervona”, Jigno Thomson, arrivant 

do Liverpool cet avant-midi.
EN ROUTE POUR MONTREAL.
Paquebots Partis de 
Manchester En­

gineer Manchester 
Bellona Middlesboro
Manchester

Importer Manchester
Crown of Arra-

gon Antilles
Orthia S.-Jean, N.-B.
Lake Erie, Le Havre et Londres. 
Oarrigan Head, Anvers.
Alontezuma, Anvers

Man-xman, Bristol.
Snlacia Glasgow
Canada Liverpool

Liverpool.
Middlesbro 
Rotterdam.

Le Havre et Londres. 
Bonaventure.

POUR VENDRE CETTE SEMAINE
AV

700 lbs ROTIS PORC FRAIS, de choix et......................... ITh?*
900 lbs do ROTIS ET STEAK DE BOEUF, do choix, de 10<8 & H\<t
150 QUARTIERS DE VEAU et AGNEAU de première qualité de

à................................................................... ... ...................
1500 Ibs de JAMBON, do première qualité, do a.
1000 do*. OEUFS, strictement frais, à.........................
2000 Ibs de BEURRE CREMERIE, de choix â.................................

FRUITS ET LEGUMES EN GRANDE QUANTITE.
Venez le vendredi, vous avez le plus grand choix et plus de facilite 

pour faire ce choix. C’est donc votre intérêt, profitez-en.

152C
18o
300

A. &E. SAUVAGE AU, Propriétaires
BELL EST 2092. • 667 RUE STE-CATHER1NE ES]

iraszsa

Maison D. GAGNON & Cie
245 Boul’d S.-La h rent coin Dorchester.

Département des Tapis, Prélarts et toutes sortes de 
Garnitures de Maison.

Nous croyons intéresser nos lecteurs en leur parlant de la garniture de 
leur maison. Cet été plus que durant les années passées, ce département 
est rempli de nouvelles marchandises, comprenant les meilleurs tapis 
tapestry, Rugs, Carrés en velours et en tapestry, nattes pour descente de 
lit. Prélarts à escalier, à plancher de passage, cuisine, Salle â dîner, etc. 
Rideaux, Stores, Pôles, Draps de lits, Couvrepieds, Dessus d’oreillers, 
Toile à nappe, Serviettes, etc., et mille autres choses.

Il viendra des centaines de mille personnes a Montréal au commen­
cement de septembre tenez vos maisons prêtes et pour tous vos achats 
de ce genre. VENEZ EXAMINER NOS MARCHAI* DISES.

i; ii ' ! I LS T A ITS TA F EST K Y à 4Cc, rH)c, 55c, 60c. 75c.
RICHES TAPIS A ESCALIER à 22c, 25c, STVsC, 50c, 60c, 65c.
RUGS ET CARRES en tapis tapestry et velours,la paire,, de $5.00 â 

$39.00, suivant grandeur.
RIDEAU EN DENTELLE, blancs,la paire, $1.00, $1.25, $1.50,$2.00, 

$2.50, au choix.
l’RELART A ESCALIER de 15c à 30c, suivant largeur et qualité, 

toile criée pour escalier do 10c, 12c, 15c, 18c la verge.
PBELART en 20 patrons différents, toutes les largeurs, à 25c au 

choix.
PBELART fort, vernis et durable, à 35c, toutes largeurs.

LINOLEUM très jolis dessins, variété sans égale à 40c et 50c. 
PBELART de 3 verges et 4 verges de largo, à50c, 55c, 65c.
DRAPS DE LITS en coton fin et serré, 9-4, tous ourlés, prêts à met­

tre sur le lit, prix spécial $1.00 chaque.
COUVREPIEDS BLANCS, grand lit à $1.00 ,$1.25,$1.39, $1.50,$1.65, 

$2.00, $2.50.
SERVIETTES EN TOILE pour chambres à 10c, 12y2c, 15c, 20c, 25c.

SERVIETTES pour bain, î 10c, 12l/2c, 15c, 20c, 25c,35c, 50c chaque

NOUS VENDONS LES PATRONS PICTORIAL REVIEW DE NEW-YORK.

Tunisian 
Cairndon 
Willehad 
Pomeranian,
Dundonian,
Mount Temple , Anvers. 
Cairnrona Londres.
Monmouth Bristol.
A L’ETRANGER.

Paquebots A De
Oceanic
Duca degli

New York Liverpool

Abruzzt Naples New York
Adriatic Plymouth New York
Hamburg Gêne New-York
Kaiserin /. i-

guste Victoria Hambourg N York
Graf Walder

see Hambourg New-York
Menominee Anvers Philadelphie
Manchester Tra.-

der Manchester Montréal
LES LACS.

KINGSTON
Arrivages: — Glenmount, Port Colbor-

V,

Tremblement de terre

Washington. 7 juillet. — Le sismo­
graphe de l'Université de Georgetown 
n enregistré ce matin, une secousse de 
tremblement do terre très violente qui 
a dû se prodi.'re à moins do 1500 mil­
les de IA.

Ij€s oscillations ont- duré trois minu­
tes. Ce sont les plus fortes que l’on 
ait eurégistré depuis le premier jnn 
vier.

“LA PATRIE 5 JUILLET 1910.

i.a Patrie de même que beau 
coup d autres journaux d’ailleurs, per­
siste à vouloir appeler le Boulevard 

i S.-Laurent par son ancien nom au 
grand detriment dos marchands (

I cette localité.
Mous comprenons facilement qu’on 

ait certaine répugnance n affubler du 
nom de Boulevard une rue qui n’a au­
tre chose que des poteaux pour orne­
ments. mais ii faut se conformer au 

| fait accompli ! et surtout ne pas! 
oublier que le magasin pour hommes | 
le plus confortable, pourvu d’Kau Fil­
trée et glacée, de chapeaux de paille1 

i légers, de sous-vêtements gazeux, de: 
chaussures bon marché, sc trouve sur 

Me Boulevard W.-Laurent. Vous savez! 
déjà son nom — c’est Anatole's "Hat 
lien ’’ pour les Anglais — et Anatole 
Renaud pour tous.

; 81-83 BOl I I YARD s. LAURENT
P S. Les vieux chapeaux “ Pana 

j mas ” sont remis à neuf par cette mai­
son, qu'on se le dise.

A ELOTANA,

ne et McKinistry, Fort William, grain; 
remorqueur Bronson, Emerson et Flo­
rence, Montréal, barges allèges; goélet­
tes Cornelia, Sodus, charbon, Maggie 
L., Napanee, grain.

Libérés: — Sowards, Merrill, Char­
lotte, Glenmount, Belleville, Piekands, 
Erie; Ford River, Conneaut, allèges ; 
Emerson,.Port Dalhousie, barges; Bron. 
son, Montréal, barges.

PRESCOTT,
Descendent. — .Midland Queen, Fort 

William à Montréal, grain; Haddington, 
Fort William à Montréal, grain; Impe­
rial et barge, Sarnia à Montréal, huile; 
Rugee, Charlotte à Prescott, charbon; 
Hall, Charlotte à Ogdensburg, charbon; 
Toronto, Toronto à Prescott, passagers 
et fret.

Libérés.— Rapids Queen, Preseo't à 
Montréal, passagers et fret.

CANAL WELLAND
Port Dalhousie. —Montent: Corunna, 

Montréal à Fort William, générale; Tur­
ret Chief, Montréal à Fort William, al­
lège.

Descendent : Davidson, Chicago à 
Prescott, maïs; Edmonton, Fort William 
à Montréal, blé; Berandon, Chicago à 
Ogdensburg, générale, Impoeo, Sarnia à 
Montréal, huile; Simla, Two Harbors a 
Descronto, minerai; barge Burma, To­
ledo à. Kingston, bois; yacht Sara, Dé­
troit à Cape Vincent, allège.

Port Colborne— Montent: Querida. 
Québec à Erie, pulpe; Kinmount, Kings­
ton à Fort William, allège; Cordon, 
Montréal à Kingsville, ciment, Corunna 
Montréal à Fort. William, générale. ■

Descendent — Simla, Marquette à 
Deseronto; Burns, Spanish Mills â 
Kingston, bois; Wallace, Duluth à 
Montréal, blé; Canadian, Fort Wil­
liam à Kingston, blé et orge.

SAULT STE-MAKIE
Montent: Port. Colborne, 12.55 a.m.. 

Saronic, 3 a.m., Keewatin, 12.15 p.n.
Descendent : Advance, 12.25 a.m., As 

siniboia. 1.05 p.m,. W. D Matthews
1.50 p.m., Tagona, 2.20 p.m.

Ip De Londres à Paris
en aéroplane

LADY ABD\ SOUSCRIT UN QUART 
DE MILLION POUR UN SERVICE 
DE PASSAGERS.

Londres, 7. — Lady Abdy. qui paya 
; 8630 pour la privilège d'accompagner 
l’aviateur anglais Graham White, dans 
son vol à Brooklnnds. le 1s juin, et 

| qui s’en retira sans blessures, quand 
j la machine tomba sur le sol. a donné 
| S2.50.00tt pour l’établissement d'un ser­
vice de passagers aérien entre Ixmdres 
et Paris.

On ' a former une commission d’avi­
ateurs. pour voir aux meilleurs moy­
ens d'utiliser ce don,

CADIEUX & BRIARD
MAITRES PLOMBIERS

EXPERTS.—Poseurs d’Appareils de Chauffage à 
Vapeur, Eau et Air Chaud, Système de Ventilation, 
Couvertures Métalliques,en Ardoise et en Gravois,Cor­
niches, etc., en cuivre (copper) et en Tôle Galvanisée.

1277 RUE ST= DOMINIQUE MONTREAL.
TELEPHONE, SAINT-LOUIS 1819.

aas^sEESsæsassEffiB

LA PREMIERE COMPAGNIE D'ASSURANCE ANGLAISE ETABLIE EN CANADA, A. D. 1804,

PHOENIX ASSURANCE COMPANY, Limited.
POIVDEE EIV 1783, J>K LONDRES, A NC* LISTE R R E.
CAPITAL ET ACTIF ... .. ........................................... $76,000,000
binistres payes depuis la fondation de la Compagnie.................. 350 OOO OOO
Dépôt au gouvernement fédéral pour la garantie des assurés en ^ * ’
Canada.......................................................................................... 1.246.655
Directeurs pour le Canada.—R. MacD. PATER&ON et J. B, PATERSON. No 100 rue 

S.-François-Xavier, Montréal, P.Q.
Agents pour la ville.—Arthur Simard, E. Lamontagne, C. R. Blache, À. G. Mail­

loux, O. Galibert, F. X. Lanthier, C. H. Routh, H. Joseph, E. A. Whitehead Co. 
Limited. Agents demandés dans les villes et villages où nous ne sommes pas repré­
sentés. j-s jno

PETITES ANNONCES
CORDONNIER DEMANDE

Un cordonnier pourrait' s’établir avec 
avantages à S.-Placide, comté Deux- 
Montagnes. 11 n’y en a pas actuelle­
ment. i • 6.

COUTURIERES DEMANDEES
Couturières à la machine et finisseu­

ses demandées pour faire des pantalons 
courts de garçonnets. Les plus hauts ga­
ges payés et de l’emploi pour toute 
l’année. Pas de travail le samedi. S’a­
dresser ft M. Guillemette, -chez H. Yine. 
berg & Co., Limited, 4 rue S.-George, 
près Craig. 152-3.

SALON A LOUER
Salon à louer, 581 Marie-Anne, Parc 

Lafontaine. 150-4.

PIANO A VENDRE
A vendre, piano-harmonium jouant 

parfaitement bien piano et harmonium 
séparément ou ensemble. Une vraie ra­
reté. $65.00 seulement. S’adresser 79, 
Rue du Couvent, S.-Henri. J52-6.

PANAMA
PANAMAS nettoyés et bloqués sut 

dernières formes. Nous garantissons sa­
tisfaction. Notre procédé ne les brûle 
pas. J. C. Saulnier et Cie, 50 Dupré, coin 
Notre-Dame. Téi. M. 5488. 117-n

POELES A GAZ
Poêles à gaz, Moffat depuis 816.00 à 

$50.00, poses Je jour même de votre 
achat. Epargnez votre argent en ve­
nant chez M. If. Boucher, 1490 Boul. 
S.-Laurent. Tel. S.-Louis 1S14.

~~~ dtvêrsT
AU FRANÇAIS.—E. Roy, armurier, 

mécanicien en cycles, bijoutier, fait sur 
commande bagues, épingles, chaînes nn 
or et argent fondu, souvenirs du Cana­
da, vend et achète. Réparations, 194 
S.-Maurice.

DIVERS
AVIS PUBLIC est par les présentes 

donné que M. Hector Vigor ayant failli 
pendant trois mois de payer à la soussi­
gnée Mme Yve J. N. Gauthier,maîtresse 
de pension de la cité de Montréal, la 
somme de $44.00 qu'il lui doit pour lo­
gement à lui auparavant fourni, scs ba­
gages et sa propriété consistant en 1 
habit complet, 1 habit sans pantalon, 2 
vestes d’été, 5 chemises de fantaisie, 3 
paires de bas, 1 muffler, 2 paires de 
gants en laine, 1 paire de gants de kid. 
3 paires de poignets, 7 collets, 2 crava­
tes de fantaisie, 1 ceinture, 1 foulard en 
soi?, 13 mouchoirs, 3 mouchoirs de fan­
taisie, 1 ceinture en élastique, 4 sets en 
coton, 3 corps sans caleçons, 3 corps 
d’été en laine, 1 autre plus pesant, 2itj 
verges alpaca. 1 coffre â argent. 1 paire 
raquettes, habit militaire, coffre en 
bois, valise, canne, 2 sabres avec étui, 
sac en cuir, livres et volumes, gravu­
res. chapeau de paille, 3 en feutre, sou 
liers de chevreuil, seringue, porte-por­
traits, costume de baseball, hose en ca 
mjtehnue seront vendus à l’enern public 
le huitième jour de juillet 391(>, par 
Marcotte Frères, encanteur, au No 69 
de la rue S.-Jacques, à Montréal, è mi­
di, en satisfaction de la dite créance 
et des frais de vente.

Cartes Professionnelles
AVOCATS

ERNEST CHARETTE, 14 Bâtisse ‘‘La 
Presse”. Téi. Main 6685. Bureau du 
soir; 155 Mont-Royal-Est. Tél. S.- 
Louis. 949.

L. C. MEUNIER, avocat, 80 St-Ga- 
briel, ''en face du champ de Mars), 
Montréal. Tel. Bell Main 1650 et Est 

_______116 n
MARSAN' G.-A., Avocat, Chambres 

48-49, 20 Rue 1 acques Montréal. 
Tel. Bell, Main J997.

ALLARD & ALLARD, avocats. — 
Victor Allard, Gaston Allard, Cham­
bre 30, 20 rue S.-Jacques, Montréal. 
Tél. Main: 7019. Bureau du soir: 761 
Ontario Est.

BASTIEN, BERGERON,, COUSINEAU 
& JASMIN, Avocats.

76 rue S.-Jacques. Téléphone M. 2283. 
F. de S. Bnstien, C.R., J. G. H. Ber­
geron, B OX., Phil. Cousineau, L.L.D. 
C.R. A. Jasmin, L.L.L.

NOTAIRES
R.-H. BEAULIEU, L.L.L., notaire, 

97 r. S.-Jacques. Tél. Main, 6543. Ré­
sidence, coin Galt et Eadie, Ville S.- 
Paul. ^Argent à prêter sur hypothèques.

DENTISTES
Dr. J. NOLIN, Chirurgien Dentiste, 

537 rue St-Denis, coin Cherr:er, Tel. 
Est 764. Consultations; 1 h. à 6 hrs. 
p.m.

DR J.-G.-A. GENDREAU, chirurgien, 
dentiste, 117 Rno S.-Denis, Cr’n Dor-'* 
Chester Est. Tél. Bell Est, 2916 Mont­
réal. Le Docteur Conrad Gendreau oc- 
eu, e le même bureau.

CARTES D AFFAIRES
INGENIEURS ET ARPENTEURS

CHOPIN & RINFRET, ingénieurs ci­
vils, arpenteurs fédéraux et provin- 
fiaus, 26 Rue S.-Jacques. Tél. main 3826

AGENTS D’IMMEUBLES

ALEX. SCH.ACHTER, agent d im 
meubles, 158 Mitchison, Montréal. Pro 
priélés à vendre et à acheter. Chance» 
d’affaires. Prêts sur hypothèques, col­
lections. no

PRETS SUR HYPOTHEQUES
Avez-vous besoin d’argent, gros t 

petits montants î Adressez-vous à M. 
Thos. Touzin, notaire, 947 S.-in - is. Tél. 
S.-Louir ’514.

EXCURSION FASHIONABLE
dans le bas du fleuve et

CONCERT
Organisé» par LA MUSIQUE DE MONTRÉAL, 

à bord du TROIS RIVIÈRES, lundi *oir, 11 Juil- 
j le» 1910. Départ: Quai Victoria, à $.15 hrs p.m.
Billets : 50c. J0S. BOUCHER, Directeur

P*



LE DEVOTE, Jeudi, 7 Juillet, 1010.

La Vie Sportive
Wiggs lance magistralement

T\ SKI !. Ill’,S .1(11 Kl RS DK RO-
CHKSTKR SK R KM) M l’RKMIKR
K'I' (”.KST SI K I NK PASS K.
Knrlipst N. Y,, 7 juillet. — l.e

grand Wiggs n joué unn partie monu- , 
mentale hier après-midi. N’eut été un 
but sur balles, c’eût été parfait. La j 
seule erreur do toute l’après-midi fut 1 
faite par. Curtis, quii manqua un j 
"foui” de Spencer. Mais (comme ce der­
nier fut retiré au bâton quelques ins- I 
tant s après, l’erreur ne fut pas coû-j 
teuse.

Toolpy obtint une passe, et fut le 
premier, le dernier et le seul des jou­
eurs de Rochester à se rendre au pre­
mier but.

AViggs a fourni le plus bel exploit 
qu’il n’ait été vu jusqu’ici, peut-être, 
dans tout le Circuit de la l.iguo de 
PEst.

Deux jolis coups sûrs frappés en 
temps opportun donnèrent deux points 
aux Royals, dans la deuxième reprise. 
Dans la neuvième, ils comptèrent une 
autre fois.

. Kcore détaillé:
ROCHESTER

Ab.R.H.Po.A. K. 
... 10 0 0 3 0Patte 2b. ...

Moeller, r. f............. 3 (I (I 0 0 II
Tooley, .... 2 0 0 2 5 (I
Osborn, e. f.............. 3 II I) I (I (I
Batch, l.f..................... 3 (I f) 3 I) II
Alpermann. 3b.............. 3 II 0 3 4 0
Spencer, 1b................. 3 0 0 12 0 0
Blair, c........................  3 II 0 ti l 0
•iavidge, p. ,, 
xBeecher .......

2 0 0 0 0 0
.... I (I 0 (I II

Totaux .................... 27 0 0 27 13 0
x—Frappa pour Savidgo dans la neu­

vième.
MONTREAL

Ab.R.H.Po.A.E. 
............ 4 0 1 I 0 0Ifube. r.f..............

Yeager. 3b .......
,1. .lones, c.f......
Demmitt, 1. 
Nattress, s. s. ...
Cockill, 2b...........
Curtis, I h.........
Krichel, c...........
Wiggs, p..............

4 0 1110 
4 I) 0 2 0 0 
I 2 3 5 0 0 
4 0 1 13 0
3 0 (I 
3 1 1 
3 0 1

3 2 (I
S 0 1
5 1 0

3 0 0 1 0 0

T.70UE AMERICAINE
A Washington :

Washington.............000101000-2 12 2
Philadelphie . . . 020100000.-3 7 0

Groome et Beckondorf ; Morgan et 
Donahue. Cmpires, l’errino et Egan. 

A New-York:
1ère Partie

Boston ................ 000000101—2 s I
New York............. (100000021—3 ti II

Cicotte et Currigan ; Quinn et Swee­
ney. Empire. O’Loughlin,

Sème partie:
Boston.................. 100001000 5 11 2
New York .... .000110010-3 12 I) 

Arellanos, Smith et Kleinow-i. Hughes 
et Sweeney. Empire, O’Koughlin.

A Cleveland;
Cleveland. ..... 300000011 5 il 2
Chicago................ 00000000040- ! 7 I

Kocstner, darkness et Easterly’; 
Olmstead, Scott et Block. Empire, 
Evans.

A Détroit
S.-Louis 000040111 7 il 1

Détroit.................... 100002100- I 7 3
Ray et. Killifer'; Killian, Works et 

Schmidt. Empires, Dineen et Connolly.
POSITION UES CLUBS

G. P. PC
Philadelphie ..... 15 22 672
New York. . . . f . . 39 27 591
Détroit...................... 41 31 569
Boston............... f .. 36 30 545
Cleveland.. ...... 29 32 475
Chicago..................... 30 36 455
Washington............... 25 43 368
S.-Louis ... .... 21 15 318

Totaux ....................... 32 3 8 27 7 1
Score par reprises:

Rochester ........................ 000000000—0
Montreal ..........................0200000001—3

Sommaire: C. de 2 buts: Curtis. ;
C. de 3 buts: Démmitt. But volé:Dem- 
mitt. Double-jeu: Alpermann à Too-; 
ley à Spencer ; Blair à Tooley. But 
sur balles*: De Wiggs: 1. Retirés au 
bâton: par Wiggs, 5 : par Savidge, 5. 
Laissés sur les buts: Montreal. 3. Ro­
chester, I. Arbitres: Finneran et Mur­
ray. Durée de la partie: 1.37 b. As­
sistance: 1*20.

AUTRES PARTIES:

LIGUE DE L’EST
A Buffalo :

Toronto..................ooo 100001— 2 0 3
Buffalo....................2C(’00020x—10 13 0

Smith et McAllister ; Vowinklc et 
Williams. Empires, Byron c:. Halli- 
gan.

A Baltimore :
Providence .... 020000300 5 12 3
Baltimore................03001100,1—&-Il i

Crowley et Fitzgerald : Ciekers et j
Russell et Egan. I mpires, Itovle et' 
Kelly.

A Jersey City:
Newark................. 00000010001—2 11 3
Jersey City . . . 000000001000—1 7 L

Mueller et Crisp’; Ferry et Crist, 
Umpires, Stafford et Hurst.

POSITION DES CLUBS
G. p. Pourc.

Newark . , . 27 620
Rochester . . 29 554
Toronto . . . 31 544
Providence . ,. . . . 32 31 508
Baltimore . . . . . . 35 32 £•»
Buffalo . . . . .... 29 36 446
Jersev C’itv . . . . ‘J* .“•S 124
Montréal . . . 22 39 361

LIGUE NATIONALE
A S.-Louis:

S.-Louis.................. .000000000- 0 3 3
Cincinnati .... 000000010 I 7 0 

Corridon et Brcsnnhan ; Caspar et 
McLean. Umpires, Klem et Kane.

A Pittsburg:
Pittsburg . . . .00000002001—3 P2 0
Chicago.................OnOOOIOlOOO—2 7 4

Gammitz, Leifield et Gibson ; Richie 
et Archer. Empires, Rigler et Emslic. 

A Philadelphie:
Brooklyn............... 200100120—6 8 0
Philadelphie . . . .100000100—2 10 4

Bell et Bergen ; Maroney, Moore, 
Brennan et .Incklitsch. Umpires, 
O’Day et Brennan.

A Boston:
New York . . 00000000300005 S ] 1 2
Boston . . . ()0300(inOOOOOOO--3 ](l 2

Mathewson et Myers ; Brown et, Ra- 
riden. Empires, Johnstone et Moran.

POSITION DES CLUBS

Ben Loyal remporte
les Stakes Jamaica

Empire City, 7 juillet. — Ben Loyal 
a gagné, hier, l’épreuve principale, les 
stakes Jamaica.

Cette victoire fut une surprise gé­
nérale, car le gagnant était fort peu 
coté.

Résultats détaillés de l’après-midi:
1ère course, chevaux de 2 ans, £40(1, 

5 1-2 furlongs, 1er Summer Time, 101, 
Reid, 10 à 1, 4 à I, 2 à 1; 2ème, Whi- 
tewool, 99, Heatherington, 16 à 5, 6 
à 5, 3 à 5 ; Sème, Fire Wood, 100, Es- 
ten, 4 à 1. 8 à 5, 4 à 5. Temps, 1:08. 
Aldivia, Beatrice, Whin, Ladasette, 
Baccarat, Hingham, Novitiate, Butter 
Bail, et Altadena ont aussi couru.

2ème course, chevaux de 4 ans, à ré­
clamer, §!40O. 5 1-2 furlongs. 1er Tu­
bal, 123, Scoville, 5 à 1,2 à 1 ; 2ème 
Rinlto, 126, Powers, 13 à 5, 2 à 5 ; 
3ème Rosimiro, 126, Daylo, 8 à 1, 3 à 
1, 8 à 5. ^Temps. 1:07 3-5. Berwick,
Bon Nomen et Sir Alvescot, ont aussi 
couru.

Sème course, hanSicap, chevaux de 3 
ans et plus, $600, 1 mille 20 verges. 
1er Prince Gal, 111, McGee, 7 à 10, 1 
à 3; 2ème Stanley Fay, 111, Powers,
4 à 1, 1 à 3 ; Sème Guy, Fisher, 110, 
Lang, 5 à ), 7 à 5, 1 à 3. Temps, 1:43 
Pretend et Radium Star ont aussi cou­
ru.

4ème course. I.es slakes Jamaica, 
81,500, chevaux de 3 ans, 6 furlongs. 
1er Ben Loyal, 107, 107, Garner, 4 à 
I à 2 : 2ème Tim Pippin, 123, Davis, 2 
à 1, 2 à 7. Temps 1:13 1-5.

Sème course, chevaux de 2 ans, 8400,
5 J-2 furlongs. 1er Star Charter, 102, 
Reid; 11 à 5, 4 à 5, I à 3 ; 2ème Ro- 
gon, 98, Garner, 4 à 1, 7 à 5, 3 à 5 ; 
Sème Amallfi, 98, Koerner, 12 à 1. 4 
à 1, 2 à 1. Temps. 1:07 2-5, Mr. Go- 
lightly, Thrifty, Stare et Fair Miss 
ont aussi couru.

6ème course, à réclamer, chevaux de 
3 ans et plus. $500, 1 1-16 mille, 1er, 
Arcite, 101, Benschoten, 2 à 1, 1 à 2, 
2ème Star Actor, 101, Koerner, 9 à 5, 
1 A 2, 3ème Apologie, 110, Powers, 8 
à 5, I à 3. Temps, 1:47 1-5.

Yoici la liste des inscrits dans les 
courses de jeudi après-midi:

1ère course, ô 1-2 furlongs. Footfall, 
Fairy Story, Gold Bug, Pleasant, Jest 
107, Frog, Rye Straw, King Pin, Sir 
Raymond. Cherish, Gauntlet, Barndan- 
ce. 110, Bell Horse, 110.

2cme course. 1 mille. Nimbus, 113, 
Sandrian, 103, Cpndleberry, G. M. 
Miller, 96, Cliff Edge, 108, Barnone, 
105.

3ome course, 1 mille. Keep Moving, 
107. Cristia. 98, Arondack, Imitator, 
102, Paradise Queen, 99, Marigot, 87, 
Queen Marguerite, 108, Schoolmarm, 
101,

4cme course, 6 furlongs. Bobby Bo­
yer, King Pin. 107. Roval Meteor, 122, 
Maid, 112.

Sème course, handicap, 6 furlongs. 
Fitzherbert, 136. Melisande, 113, Ma­
gazine, ID), Shannon, Reybourne, 100, 
Trance, 109. Rockv O’Brien. 104.

6cme course, 1 1-8 mille. S. Joseph, 
105, Arondack, Ashwell, IDS, I,ad of 
Langdon, Orcagna, 104. Noon 97. The 
Peer. 109, Banbury, 105.

A la conquête de
la Coupe Minto

UNE LETTRE DE M. 
M0NETTE

Nous recevons do M. J.-K. Menotte 
J tv lettre suipnnte :

M. A. Lnplnnte le président ito (’As­
sociation libérale du comté do Napior- 

| reville, daignant abaisser ses regards 
!d;:,is l'huiublu journal le “Devoir «V 
1 perçoit qu’il y u encore le samedi 2

rôle;, un urticlc signé E. Mon tte. 
Fureur du président. M. Monattn ne 
veut pas être candidat : la belle uffui- 

' re.
” Jamais personne dans le comté 

n’nvnit pensé un Instant que ce mon- 
. icnr :iul uswz éduqué t : assez intelli­
gent pour faire non pas un député, 
mais un candidat, écift-il dans le "('a- 

: nada".
\ l'aiment ! Ce n’est pas un disposi- 

1 tif ordinaire qu’il y a dans la boite 
i crânienne du président, ce disposit if 
! lui permet de lire dans la pensés) de 
tous les t'le.cfrurs de son comté et d'af­
firmer ce qu’il y a là.

l e président me paraît absolument 
froissé que j’aie écrit que je ne veux 
pas être candidat. Avait-il le mémo 

'désir que moi? lui ai-je damé le pion ‘l 
Mais éerivoz le ilonc, M. le président 
que vous no voulez pas être candidat, 
ça sera un cauchemar de moins dans 
la vieille garde libérale ! Vous saviez 
avant moi que j’étais un ignorant, l’i­
gnorance court donc plus vite que l’in­
telligence, car si vous savez depuis si 
longtemps cette ignorance, les vives lu­
mières de votre intelligence ne m’ont 
apparu que ce matin par votre let­
tre au ‘‘Canada”. Evidemment, éclairé 
avec une pareille lanterne, je ne m'a­
venturerai plus sur "un terrain glis­
sant.’’ Le génial président me dit 
que je manque de logique puisque j’ad­
mire M. Monk. En effet ce grand es- 

| prit, aimerait mieux que je sois opposé 
i à la cibation d’une marine de guerre, 
et que j’admire ceux qui sont respon­
sables devant, le peuple de la création 
de cette marine, belle logique en vérité, 
mais elle est bien naturelle à M. La- 

I plante et à “ sou ami Lanctôt”, com­
me il l’appelle. M. Laplante, je me 
suis opposé à la création de cette ma- 

| rine, et j’admire M. Monk qui s’y est 
I opposé; j’ai été un ardent libéral de­
puis 1896, mais j’avoue qu’à l’heure 
présente ma foi chancelle, et je vous 
permets de me classer dans le parti 
qu’il vous plaira ; ce qui me plaît à 
moi, cher président, c’est d’avoir une 
opinion libre. On ne peut voir sur moi 
une certaine marque que le chien de la 
fable , appelle ‘Ta marque du collier 
dont il est attaché”. Je ne veux pas 
dire, cher lecteur, que le président est 
le chien de la fable.

M. Laplante s’intitule de la vieille 
garde : la vieille garde est historique, 
elle a eu Waterloo. La vieille garde 
do M. Laplante aura son Waterloo, et 
on pourra écrire du cadavre du prési­
dent héroïque ce qu’écrivait jadis Ca­
simir Delavigno, en le voyant couché 
sur la poussière :

‘‘D’un respect douloureux, frappé par 
, , , tant d’exploits”
‘‘L’ennemi l’œil fixé sur sa face guer-

rière”
Le regarda sans peur pour la pre­

mière fois”.
J.-E. MONETTE.

S.-Philippe,, 5 juillet .1910.

aux joueurs.
Frankie Hogan, qu’on craignait ne 

pas pouvoir joindre le club, était ce­
pendant du nombre hier soir. Cet ex­
cellent joueur d’attaque est très po­
pulaire et il reçut tout particulière­
ment les félicitations des personnes 
présentes.

Les joueurs qui ont quitté Montréal 
hier soir, sont : Tierney, Geo. et Rod­
dy Finlay son, O’Kane, McKerrow.Fred 
et Henry Scott. Andy et Ernie H am il 
ton, Kane, Aspell, Dade, Kenna, Ho­
gan, Roberts, Milloy et Layden.

National-Capital

Les Sénateurs ont une envie féroce 
; de retourner à Ottawa avec une vie 
toire à leur crédit, samedi soir.

A cet, effet, l'équipe des Capitals pré­
sentera quelques changements dans sa 
composition. Contrairement à ce qu'on 
a dit au commencement de la semaine. 
Johnnie Bowers figurera probablement 

I sur l’équipe à laquelle le National au­
ra à. faire face samedi prochain à 
Maisonneuve.

Hutton, Marsh, Currie, Goodwin, 
Pringie et Seeds se chargeront proba­
blement de la défense des Sénateurs.

Jack Shea jouera centre.
Joe et Tom Gorman, Butterworth, 

Gaul, Powers et Eastwood feront les 
frais de l'attaque. Teddy Orauls sera 
aussi du nombre et jouera ainsi sa 
première partie contre ses ex-co-équi- 
piers.

Que les Canadiens ne dorment paK 
sur leurs lauriers et fassent tout en leur 
possible pour vaincre les Caps.

[[Dans PEntrevoie'l
LA BAIE DES CHALEURS.

M. T. Chase Casgrain, O,R., a fuit 
confirmer par la Commission des Che­
mins do fer la vente du chemin de fer 
Je la Baie des Chaleurs à li compagnie 
de Québec et de l’Est (Quebec and 
Oriental'.
LES TELEGRAPHISTES.

M. Kenneth Dunstan, de la compa­
gnie des téléphones Bell, n refusé de 
siéger comme représentant du Pacifi- 
nue Canadien, dans la eomndsslon d’ar­
bitrage qui doit étudier ces jours-ci les 
griefs des télégraphistes du service pu­
blic do la compagnie. M. F. II. MeGui- 
gnn le remplacera. M. D. Campbell, do 
Toronto, représentera les requérants. 
Les deux commissaires choisiront au 
jourd’hui leur président.
RIZ ET CONFETTIS.

Le personnel de la gare Windsor se 
dit très heureux de constater que les 
noces ont abandonné l’habitude de je. 
ter du riz sur les mariés aux débarca­
dères. On a remplacé In graminée par 
les confettis, ce qui donne moins d< 
travail et produit moins d’accidents.
EMBELLISSEMENTS.

Le Pacifique Canadien, dans le but 
d’encourager ses section nui res, vient 
d’organiser un concours d'embellisse­
ment des gares. Il a distribué des grai 
nos et des bulbes qu’on a semées ou 
transplantées près des gares et main­
tenant de très beaux prix sont offerts à 
ceux qui ont été les plus industrieux 
dans l’agencement agréable des plate- 
bandes. En concours de photographie 
de jardins est aussi ouvert aux emplo­
yés.
UNE INSPECTION.

L’agent du département de la navi­
gation, M. Wiallard, quittait Montréal 
hier matin avec quelques journalistes, 
sur le AVerehères”, pour faire une 
inspection du chenal laurcntlen entre 
la métropole et Québec. Au retour, on 
expliquera comment se font les sonda­
ges et le nettoyage du chenal. Les ex­
cursionnistes reviendront demain ma­
tin.
ECHOUEMENT.

Le vapeur “Hannah”, échoué à Ket­
tle Point, près Sarnia, Ontario, alors 
qu'il allait à une vive allure, a dû j'1- 
ter sa cargaison par-dessus bord. Il 
fait eau de toutes parts. Le vent souf­
fle avec violence et brisera peut-être la 
coque.

Schooner sombré
L’EQUIPAGE EST, APRES MILLE

FATIGUES, RECUEILLIE PAR
LE POSTE DE SAUVETAGE HE
ROOKAWAY BEACH.

New York, 6 juillet. —- L’équipe do 
sauvetage de la station de Rockawny 
Beach a recueilli, ce matin, au large, 
un canot contenant quatre hommes, 
("est tout l'équipage du skooner Gard- 
fiold White qui s’est brisé, à sept mil­
les à. l’est du canal “Ambroise”. Les 
malheureux étaient exténués nu point 
qu’ils n’ont pu être transportés à terre 
et c’est dans le canot même, que les 
médecins ont du leur donner les pre­
miers soins.

Le Capitaine G. G. Morrison a dé­
claré que son navire avait touché par 
le milieu, peu après avoir quitté Perth- 
amboy pour la Nouvelle Ecosse. Eue 
voie d’eau se déclara mais les pompes 
ne fonctionnèrent [xis et le malheureux 
bateau commença à s’enfoncer.

Ees deux matJots et le mousse sau­
tèrent dans Je canot, et, au moment 
où le schooner sombrait, le capitaine 
les rejoignit.

Fendant toute la nuit. Ils luttèrent, 
dans leur petit esquif, contre la tem­
pête et ils étaient à bout, lorsqu’ils 
furent aperçus par les sauveteurs.

Acte de dévouement
UN SURINTENDANT DE LA STAN­

DARD OIL SAUVE DE NOMBREU­
SES VIES, AU PERIL DE LA 
SIENNE.

Pittsburg, Pens., 6 juillet. —Un bel 
acte de dévouement n été accompli, oe 
matin, par M. Weaver, surintendant 
dos raffineries de pétrole de la Stnn- 
dand Oil Co., en cette ville.

Le feu avait pris dans un alambic à 
benzine et menaçait de se communiquer 
à un grand réservoir à côté. Non loin 
de là se trouvaient aussi plus défit),, 
600 barils de pétrole.

M Weaver est entré dans la bâtisse 
où brûlait l'alambic, pendant que, du 
dehors, les pompiers déversaient sur 
lui des flots d’eau. 11 put enfin fer 
mer la soupape qui faisait communi­
quer l’alambic avec le réservoir et évi­
ta ainsi une répétition de la confla­
gration qui, il y a quelques années, 
éclata à Sheridan, par une explosion 
de gazoline et oû plus de deux cents 
personnes furent gravement blessées.

l.e hardi sauveteur a été applaudi 
frénétiquement par plus de 260(1 per­
sonnes que la crainte de l'incendie 
avait attirées sur les lieux.

R&DNav.Co.
r Excursions sur l'eau par des 
it. Vapeurs Modernes et Elégants

LIGNE MONTREAL-TORONTO, (psr teuMtlle-Ile», et Rochester, N.Y,) A partir 
du 1er Juin le» hateaux partent. A 19,80 n.m., tou» le» tour» dimanche» exreptA». 
----------- MONTHWAL-’l’OROVl’OrilAMU.TON (par les Mille lie» et la Baie de

'Belleville" part, tou» les vendredi» A 7 p.m. l'aBBage» r6-

Peaux de Castor
MM. McCumber A' Cummings, four­

reurs en gros, sont poursuivis devant 
la Cour do Police sous l’accusation 
d’avoir en en leur possession dos 
peaux de castor, en contravention à 
la loi réglant la chasse et ht pêche.

Mtrc Bercovitz, qui représentait les 
accusés, ayant prouvé que les peaux 
avaient été achetées à l’étranger, la 
loi ne pouvait s'appliquer. Nous no 
pouvons pas légiférer en pays étran­
ger et empêcher l’importation de 
peaux de castor constituerait une 
restriction au commerce.

Le juge Bazin a pris In cause en 
délibéré.

Au camp de Petawawa
Ottawa, 6. — Huit sergents de la 

2e batterie de Campagne ont démission, 
néet demandent à être envoyés dans les 
corps de cadets. Us disent que puis­
qu'on les traite en enfants en défendant 
la vente de la boisson au camp, ils vont 
servir avec les enfants.

Le colonel English a permis que les 
cantines de Ja force permanente soient 
ouvertes, niais il est défendu de servir 
les soldats de la milice active.

LIGNE
QutntA ). Le vapeur 
liait» sur ce bateau.
LIGNE MGNTlIl'AI.-QEKBKt’ — T.c» vapeur» partent ton» tea Jour» A. 7 p m.
T,IGNE QUEBEC-BAtHJENAY. — Le» vapeurs quittent Québec A 8 a.m.. les mar­
di», mercredi», vendredis et. samedi» et. tou» le» jour» A partir du 8 Juillet.

Bureau «le» billet» en ville, 12ft-128 rue S.-.!ucque», on face de l'HCtel de» 
Rosi e».

De Bristol

The Royal Line
Nouveaux paquebot» 

A triple hélico et à tur­
bine». Le type le plus 
moderne.

Départs De Montréal
21 juin . ROYAL GEORGE . 7 juillet 

7 juillet. ROYAL EDWARD 21 juillet 
21 juillet. ROYAL GEOROE 4 août 

4 août .ROYAL EDWARD 1S août 
et tous les jeudis suivants

rax Hoi rie HAIUDR F.NTHK
LE CANADA ET JbA GRANDE-BRE­

TAGNE
Pour tout renseigne ment au sujet rte* taux et 

des cabines A réserver, s’adresser A n'importe 
Quel AGKNT DH LA COMPAGNIE ou à GUY 
TOMBS, Agent Général des Passagers, C. N. Q. 
Ry., Edifice de la Banque Impériale, Montréal, 
ou A A. H. DAVIS, agent des Passagers de la 
Canadian Northern Steamship Company.

GRAND TRUNK "ystTm
EXCURSIONS DE FIN DE SEMAINE 

A BON MARCHE
DE MONTREAL

Brockville , .$3.96 Cornwall . . .$2.15 
Ottawa . , , . 3.40 Québec .... 6.00 
Sherbrooko .. 3.30 S.-Jean .... 1.00
S.-Hyacinthe. 1.30 Valleyfleld. , 1.16 

Pour autres endroits, voyais les brochu­
res d'excursion do fin de semaine, que 
vous pottvea voua procurer aux bureaux 
du G. T. H.

i>aw< dominion

VOYKZ JIM MOI*AN. 
HI’MNOMMK Kill ALLEN

FETE ANNUELLE DES FACTEURS
Mercredi, Jeudi, Vendredi et Samedi.

ENTREE : 10 CENTS

4 TRAINS POUR
L'EXTREMI
OUEST

Intornatlon.l
Limited

Tous les 
jours
Kxpreie Rapide 
de nuit

10.30 p.m.

SOUMISSIONS
Des soumissions pour la plomberie et 

la pose (tes appareils de chauffage et 
de ventilation au Couvent et au Collè­
ge de Granby seront reçues jusqu’au 
15 juillet courant et les travaux de­
vront être terminés et livrés le 1er sep­
tembre prochuin.

Pour les plans et spécifications ainsi 
que pour les soumissions s’adresser au 
Dr L. A. Lessard,le président de la coin 
mission scolaire do Granby, à Granby, 
Qué. Toute soumission devra être ac­
compagnée «l'un chèque approuvé pour 
10 p. c. du coût de l’entreprise.

Les commissaires d’écoles ne s’enga­
gent pas à accepter ni la plus basse ni 
aucune dos soumissions.

Granby, Qué., 1er juillet 1910.

DOMINION GOAL CO
LIMITED

mineurs et exped/teurs
ne

CHARBON DOMINION pour VAPEURS

Criblé, brut (run ol min»), mélimaé (siaex. 
Pour renselicneinanta »'adrf«»cr aux 

BUREAUX DE VENTE,
US Ru» S.-Jacques. Montré*L

Télécbone Mata 4491.

M. Fleury

En réponse à plusieurs lettres et à 
un grand nambre de demandes qui 
m'ont été faites à ce sujet, je dois dire

t hicag'o .....
G.

42
P

23
P.C.
646

réal ont été conduits en triomphe.hier 
soir, à la gare du C.P.R., à l’occa-

qu’il n’y a pas de M. Fleury attaché à 
la rédaction du “Devoir”, soit pour le

!New York . , . , • A 40 24 625 sion de leur départ pour la Côte du département des Sports, soit pour tout
Pittsburg , , . . . • • 34 30 531 Pacifique, d’où ils tenteront de rap- autre département. M. Fleury n’a été,
Cincinnati .... • • 35 32 522 porter la coupe Minto, présentement de sa vie, ni reporter ni rédacteur au
Philadelphie . . , • •. 32 33 492 détenue par l’équipe de New-West- ‘Devoir”, ni même au ‘‘Nationaliste”,
S.-Louis . , . , , S * 30 39 435 minster. A tout bon entendeur, Salut.
Brooklyn . . . . .• • 31 422 Iles souhaits de toutes sortes et des
Boston S ». 24 44 353bravos enthousiastes furent adressés LIONEL SYLVESTRE.

Les élections
manitobaines

LE PARTI AU POUVOIR A CON­
FIANCE DANS LE RESULTAT.

Winnipeg, 7 juillet. — La présente 
lutte électorale est la plus vigoureuse 
que l’on ait vue au Manitoba. En par­
ti qui est au pouvoir pendant treize 
ans ne manque pas généralement de so 
créer beaucoup d'ennemis et il compte 
dans ses rangs beaucoup de mécontents 
l.e gouvernement de M. Boldin n’n 
pas fait exception à cette règle. I n 
grand nombre d’accusations sont pro­
férées contre son ministère et l’on 
Ignore encore quelle attitude les culti­
vateurs du Manitoba prendront à son 
égard. Tous les ministres se disent 
toutefois confiants dans le résultat de 
la lutte, car *.s ont une puissante or­
ganisation électorale. L’est aujourd’hui 
«pie doit se discuter devant le juge, 
Mathers la validité de l’élection de 
l’hon. M. Howden. La question juri­
dique a été soulevée au moyen d'un 
bref d'injonction aux tins d’interdire à 
l’officier rapporteur qui agissait à 
Beautiful Plains de faire son rapport. 
On invoque comine principal argument 
le fait que, contrairement à la loi. 
c’est un magistrat de police et non un 
juge de paix qui a fait prêter serment 
au candidat •ibéral, M F. L. Davis.

de

Tous le»

STOCKS MINIERS
COBALT

Vendu* a COMMISSION 
J. W. MICHAUD,

Membre Montreal Mining Exchange 
SOS RUE ST-JACQUES. MONTREAL. 

TA, Burea» Main 5500, 4 réchanie Mala 6M3

Trains 
Exprès*

9.00 a. ? s:
Service de wagons-lits et salons, Mont 

real, Portland, Old Orchard, Ken- 
nebunkport, Me.

LA ROUTE FAVORITE AU BORD 
DE LA MER.

Des wagons-lits partent do Montréal 
à 8.15 p.m., tous les tumrs. Des ehnrs-sa 
ions partent «le Montréal à 8 a.m, tous 
les jovrs. Le wagon-lit qui part de 
Montréal le samedi soir ira A Kenne- 
buuk seulement. Le dimanche un wa­
gon-lit partira de Kennebunk à 7.00 p. 
m.

FAMEUX PARC ALGONQUIN, 
PARRY SOUND 

Highlands of Ontario
Pfpnrt rte Mantréal a 8 BO n.m., le» 

jour» do semaine, arrivant, au Paro Al­
gonquin a 5.28 p.m.. et A Pfipftt Har- 
bor A t),20 p.m. Raccordement a Scotia 
Junction pour North Bay, Wagon» »n- 
ion-buffet tout le loup: but ces trains en­
tre Montréal, Parc Algonquin et Dépôt 
Harbor.
MONTREAL—NEW-YORK via D. et 

H. R. R.
Départ de Montréal, 7.16 a.m., 10.05 

a.m., et 7.00 p.m., et 8.01 p.m., tous les 
jours et 7.00 p.m., et 8.01 p.m., le di­
manche. Wagon salon au train «le 
7.10 n. m., pour Albany. Chars dor­
toirs nu train do 7.00 p.m., tous les 
jours pour Albany et au train de 8.01 
p.m., tous les jours pour New-York.

Pour plus «la détails, s'adresser aux 
BtJUBAUX PUB BIIJ.KTH K N VILLE. 
180 rua S.-Jacques. Tél. Main 0003, 
6000. 6007 ou 5 la gare Thinnvardure.

le PACIFIQUE 
Canadien

EXCURSIONS‘COLONS

Drouin, Drouin & Drouin
F.X. Drouin F. O. Drouin Paul Drouin

AVOCATS 
Bureaux 116, Dole de la Montagne,!. 3348 
d'affaires: 181, Rue St-Joeeph, T.2518

QXJBOBÜ.

Quartier Notre-
Dame-de-Grâces

A Messieurs les électeurs du quartier 
Notre-Dame de Grâce,

Messieurs,
Comme il m’est impossible de me 

rendre auprès de vous tous, je vous 
prie «l’accepter par la voie «les jour­
naux, nies sincères remerciements pour 
l’appui que vous m’avez donné, dans 
la dernière lutte que j’ai entreprise, 
dans l’intérêt général du quartier. Je 
regrette avec vous «pie les principes 
que nous avons prônés n’aient pu 
récolter la majorité des voix, mais je 
compte bien qu’à une date rapprochée 
nous aurons occasion de les faire 
triompher.

Encore une fois, mille merci»,
Votre tout dévoué.
A LPH E. DEC A RI K.

Dr. ARTHUR BEAUCHAMP, 
Chirurgien Dentiste.

T. B. E*t 3549. - J65 rue Saint-Déni*-

PLUSorCORS^pjEDS !

Aniikar-Laurence
DURE MURE ET «4A« 

DOULEUR DEH
Cors et Verrues.

luoffpTisirc ot garantie
£«» vente pmrtmmt OIS** 

f>%r porte ~ ****
§ nr réeepl

C. D. SHELDON,
COURTIER EN PLACEMENTS

s’est fait une spécialité da la négocia­
tion de placements dans les principaux 
chemins do fer ou les industries les plus 
importantes.

Veuez ou écrivez pour avoir de plus 
amples renseignements au sujet du mo­
de da placement.
CHAMBRE 101-180 RUE S.-JACQUES, 

Montréal.

CONGRÈS
EUCHARISTIQUE

SOUMISSIONS
pour

AMPHITHEATRE ET REPOSOIR

Manitoba,
Saskat­

chewan
et

Alberla.

Juillet 12,26 
Août 9, 26 
Sept. 6, 20,’10

franco ou r po»i
fiptioii du Prix.

L J. LAURENCE. Pharoaciei. Montreal

COUR SUPERIEURE, Montréal, in re 
THE CALEDONIAN BISCUIT <fc 

CONEECTIONERY Co Limited, failli.
AVIS est par les présentes donné aux 

intéressé» que les crédits de in dite 
compagnie ont été vendus et transférés 
à. Charles E. Melançon, de Montréal, 
par Joseph Desautels curateur à la 
failt.te à une vente puhli(|ue qui a eu 
lieu le 25 mai 1910, qu'une copie de 
l’aete de vente et la liste des débiteurs 
ont été déposées au bureau du proto­
notaire suivant la loi.

CIIAKI ES E MELANÇON. 
Montréal, le 6 juillet 1910.

Des soumissions, soit eu bloc, soit sé- 
I parément, seront reçues pour travaux 
en charpente et menuiserie, plâtre, 

I staff ou ciment, modelage, sculpture, 
statuaire, peinture, tentures, oriflam­
mes et décorations en général, etc., pour 
l’amphithéâtre et le Reposoir de la pro­
cession du Congrès Eucharistique, d’ici 
à MARDI. MIDI, le 12 courant.

Les plans sont visibles au bureau de 
j l’architecte Jos. A'en ne, 5 Square Hea- 
j ver Hall, où les soumissions, dûment 
j cachetées et adressées : “ Soumissions, 
Congrès Eucharistique” devront être 

déposées le ou avant le MARDI 12 juil­
let courant, à MIDI précis.

On ne s’engage d’accepter ni la plus 
basse ni aucune des soumissions. Par or­
dre. LE COMITE DE DECORATIONS. 
—Montréal, 4 juillet, 1910. 150-3.

BILLETES BONS POUR 60 JOURS
CHARS DE TOURISTES.

Quittent Montréal, tous les jours, di- 
manches y compris, à 10.31) p.m., pour 
Winnipeg, Calgary, Vancouver et Seat­
tle et 10.10 a.m., tous les jours, diman­
che y compris pour Winnipeg. Prix du 
lit: Winnipeg, $4.00; Calgary, $6.50; 
Vancouver ci Seattle, $9.00.

EXCURSIONS A PRIX REDUITS
à. Vancouver, Victoria, Seattle, Port 
land et San Francisco. Renseignements' 
sur demande
MONTREAL PORTLAND OLD OR 

CHARD KENNEBUNKPORT
par les “WHITE MOUNTAINS”

LA ROUTE PITTORESQUE A LA 
COTE DU MAINE.

Des wagons-dortoirs quittent Mont­
réal il 7.45 p.m., tous les jours: ries wa­
gons salons partent de Montréal tous 
les jours, dimanches exceptés, à 9.00 a. 
m.

SERVICE DES GRANDS LACS
Tous les lundis, mardis, mercredis, 

jeudis et samedis, un vapeur partira 
d’Owen Sound pour le Sault Ste-Marie 
et Fort Wililam après l’arrivée du 
vapeur express qui part, de Toronto à 
1.00 p. m.

S ANDRE SUR-MER
Wagon dortoir tous h's jours.

BUREAU DEH BILLETS EN VIL­
LE: 218 rue S.-Jacques, près du Bu­
reau de Poste. Phones: Main 3732- 
3733, ou aux gares Windsor et Viger.

Pour Ariiclcs Religieux, tels 
que livres de prières, chapelets, 
médailles, médaillons, pour ta­
pisserie nouvelle, papeterie, 
vous ne pouvez trouver meilleur 
choix qu’à la

LIBRAIRIE J. G. GRATTON,
500 rue Ste-Catherine Est

à côté de la banque d’Epergne

FEUILLETON DU "DEVOIR”

L’Aviateur du “Pacifique”
PAR LE

CAPITAINE DANRIT
(COMMANDANT PRIANT

( Suite)

—C'est exact, mais eeei est l'en- 
cas de la nacelle et je l’y ai laissé.

—Mais alors, s'écria l’Américain 
votre machine peut fonctionner! 
Pourquoi ne l'utiliserions-nous pas 
pour aller là-bas?

—La machine, fit l’ingénieur in­
terloqué. elle est toujours prête à 
marcher, évidemment, mais les hé- 
liees...

—Eh ! bien, remontons les héli­
ces. ce doit être très simple.

—Très simple en effet, c’est l’af­
faire de quelques boulons; mais 
leur mode de propulsion, leur dis­
position à droite et à gauche du 
hordage ne nous permettront pas 
de les utiliser.

—Et pourquoi done pas? Les hé­
lices. il est vrai, ne seront qu'à de­
mi immergées, mais elles n'en se­

ront pas moins orientées, de ma­
nière à produire la propulsion. 
Qu’elles déplacent de l'eau ou de 
Pair, elles nous imprimeront un 
mouvement que nous pourrons 
orienter en prenant comme gouver­
nail la planchette du signal là-haut.

L’assurance de l’Américain était 
contagieuse; l’ingénieur, d'ail­
leurs, n«> demandait qu’à se laisser 
convaincre. Les hélices, sorties de 
leur gaine, furent fixées à l'extré­
mité de leurs axes; deux bidons 
d’essence furent vidés dans le ré- 

j servoir et. la nacelle remise à l'eau, 
j il ne restait plus qu'à donner le 
> tour de manivelle pour mettre le 
! moteur en mouvement.

Avant de faire cet essai, l’Amé­
ricain. rendu méfiant, inspecta les 

j environs : le destroyer avait dispa- 
j ru ; 1 officier discerna dans le sud 
j trois navires marchant en ligne de

file, mais ils étaient, trop éloignés 
pour pouvoir être identifiés; es­
taient des bâtiments de guerre, ja­
ponais sans aucun doute, mais ils 
étaient encore à plus de huit milles.

On pouvait donc procéder à l’es­
sai du moteur sans aucun danger.

Un tour de manivelle le mit en 
mouvement, puis l'ingénieur em­
braya les hélices.

Une gerbe d'eau jaillit à droite 
et à gauche de la nacelle un violent 
démarrage se produisit et Maurice 

! Rimbaut n'eut que le temps de dé- 
! braver pour éviter d'aller heurter 
! brusquement la paroi rocheuse op­
posée.

—Le moteur est trop puissant 
pour une aussi frêle embarcation,

( dit-il. B0 chevaux sur ce léger ba- 
; teau, c’est comme si on appliquait 
1 à un torpilleur une machine de 
j croiseur.

—Qu'importe! nous en serons 
; quittes pour débrayer souvent ; l’es 
j nentiel est de posséder un mouve- 
| ment de propulsion. Si la mer était 
| mauvaise, il pourrait nous jouer de 
I mauvais tours; mais par ce calme 
i piat. nous ne risquons que la ren- 

contre d’un torpilleur attiré par le 
| ronron do la machine.

Le reste de la journée parut long 
: aux deux jeunes gens; ils prirent, 
l en se relayant, quelques heures de 
sommeil. L'Américain trouva dans 

; le creux des rochers des moules

phosphorescentes ou “litodomes”| 
dont il fit une provision et qu’il of­
frit à son compagnon en le réveil­
lant. A son tour, Maurice Rim­
baut découvrit près du signal hy­
drographique un peu d’eau non 
salée provenant des dernières 
pluies et qui leur parut la plus dé­
licieuse des boissons.

Comme ils achevaient de la re­
cueillir dans un des bidons vides, 
un grondement assez rapproché les 
fit sursauter.

Ce n’était plus le roulement pro­
longé des explosions de torpilles, 
mais la détonation, brutale et com­
me assourdie, de canons de gros ca­
libre.

Les naufragés se hissèrent aussi­
tôt à leur observatoire. Les trois 
vaisseaux de guerre aperçus tout à 
l’heure passaient par le travers du 
récif et une deuxième détonation 

! suivie presque aussitôt d’une troi- 
! sième, roula sur les eaux.

—C’est le bombardement de Mid 
: way qui commence, dit l’officier.

—Voilà le fort qui riposte. Ar- 
! ehibald.

Une gerbe d'eau venait en effet 
! de jaillir entre l'îlot et les cuirassés 
! japonais. C’était un coup trop 
long et quelques secondes après un 
grondement sourd leur parvint ; 
c’était le premier coup de canon du 
fort.

L’obus était arrivé avant le bruit

du coup.
Le lieutenant du Mackemie 

avait tiré sa montre à secondes et 
fait une rapide observation.

—C’est bien cela, fit-il. La vi-

plosifs coup sur coup aurait beau­
coup de chance d’aller par le fond, 
ses superstructures détruites et son 
personnel asphyxié. Cn fort, c’est 
autre chose, surtout un fort com­

tesse initiale de nos projectiles me celui de Midway, 
étant de ,‘500 mètres seulement à la i —Vous le jugez inaccessible à un 
seconde, entre •> et fi milles, si on bombardement? 
suppose 1 île à (> milles, le son de- —|0 «.pois surtout imprenable, 
t ait nous arriver 11 ou 12 secondes, parf,n qu’j] est commandé par un 
après la chute du coup, et 1 obus a j homme de premier ordre, le major 
été plus vite que lui. Hix milles, i }feuzey, un soldat d 'autrefois, qui 
e est bien la distance que nous au-, so fpra écraser sous les ruines de 
rons à parcourir cette nuit. j son ouvrage, qui fera tout sauter

—Comment les Japonais ne se | même, plutôt que de se rendre, 
rapprochent-ils point? A pareille j _0n a dû d’ailleurs, pour ce 
distance, leur tir doit être tout à j p0fdfi avancé, choisir un homme su- 
lait inefficace. J périeurrment trempé... Il est jeu-

—Détrompez-vous! D’abord ne, ce major Heuzey.
leurs obus portent à 7 milles; en-1 —Non. c’est un vieil officier
suite, leur but n’est pas d’envoyer d’une cinquantaine d’années, qui 
sur le fort des projectiles animés j s'est révélé à Cuba dans les Rough- 
d’une grande vitesse restante, ear Readers de notre Teddy, puis aux 
quelle que soit leur vitesse, leurs Philippines, et qui a, dans notre 
obus seraient impuissants contre nouvelle armée, une réputation de 
les parois de granit dans lesquelles bravoure passée à l’état de dogme, 
est creusée la forteresse. Ce qu’ils —Pourvu qu'il soit bien pourvu 
veulent, c’est seulement atteindre en vivres et en munitions!...
un point quelconque du fort, parce 
que leurs obus sont de véritables 
mines, renfermant 120 à 150 kilo­
grammes de leur fameux explosif, 
la schimosa.. Ils ont perfectionné 
les célèbres “portemanteaux” de 
Tsouhima: et je crois bien qu’au­
jourd'hui un bateau qui recevrait 

j quelques-uns de ces paquets d 'ex-

—Tenez, interrompit l’Améri­
cain. voici un coup qui a dû en 
boucher un coin au cuirassé de 
droite!... Voyez cette fumée qui 
pointe à l'avant du japonais...

—Oui, il est touché... Et voilà 
un autre coup heureux! Bravo. 
Midway !

Et, oubliant sa propre situation,

le second du Mackf.nzif’, sc redres­
sant battit des mains.

L’ingénieur le rappela à la pru­
dence, mais avant de s'aplatir de 
nouveau, l’officier américain eut la 
satisfaction de voir le navire tou­
ché donner de la bande à tribord 
et s’éloigner lentement.

—Pour des malins qui ont fait 
leurs preuves, les Japonais ont eu 
une déplorable inspiration en ve­
nant s’embosser là où ils sont, 
fit l’officier; ils auraient dû choi­
sir tout autre point de l’horizon, 
excepté celui-là.

—Pourquoi donc?
—Parce que l’îlot où nous som­

mes est un point exactement repéré 
sur les cartes du fort, et qu’ayant 
le pointage en direction, nos amis 
les artilleurs de là-haut ont trouvé 
rapidement la distance, connaissant 
exactement celle de l’île.

—Les Jaunes ont l’air de renâ­
cler pour ce soir, fit le jeune Fran­
çais. Voilà les deux cuirassés qui 
s’éloignent eux aussi.

I A suivre)
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GARNITURES de CARDES
ASSOBTIMENT COMPLET 

Ruban» d’Importation »ngl»l»« d« la «mil- 
Mur» qualité.

0, K. MCLAREN, Limitée,
309-311 EUE CRAIG OUEST. 

Main -IOCU-4006.

CALENDRIER

VENPHBDl, LE « JUILLET 
F*t» <1* 8t»-Eli»ftbeth. .Laver du «ol.ll: I b- l»! f,, 'rh"r^ ,

•nl.il: 7 h. <19 Lever de lu Iun». S jb
ft7 (ni.); coucher rie le lune. « 1 '
(»■ ) •

Nouvelle lune.
—------------- ♦—----------

TEMPERATURE

Bulletin d'après le thermomètre de 
Hearn & Harrison, 10-12 rue Notre-

Dame Est.
R. do MEBLE, Gérant.

Aujourd'hui maximum ............................. ?•?
M«me riatc l'an riernier......................... •>
Aujourd'hui minimum............................ b'
Même date l’an dernier .......................'<

nAHOMici nr: :
8 h. matin: 99.8(5 il h. matin: 29.8,5

Midi: 29.HO.
LE TEMPS QI’ IL FERA 

Beau, un peu plus frnle. (lniR« probn-
ble.

unIolicanard

La. “Gazette” de eo matin, dans une 
dépêche spéo.ialo d’Ottawa, signale l’ar­
rivée dans la capitale do Mgr l’Arche­
vêque de Montréal qu’elle dit accompli 
gné de M. Bourassa. Rllc ajoute qu’il 
est possible que cette visite ait une por 
tée politique qu’on découvrira plus tard.

Il n’y a qu’un malheur dans tout, cela, 
r’est que le soir même où le correspon­
dant. de la “Gazette” prétendait dé­
couvrir sa présence 8. Ottawa, notre di­
recteur était en route pour Fall-Uiver 
et Boston.

---- -----------♦----------- —

Feu Mgr Laflamme
LES FUNERAILLES AURONT LIEU 

SAMEDI A QUEBEC.

Québec, 7.—Bien qu’on s’y attendit 
la mort do Mgr Laflammo a causé une. 
profonde impression dans ,11 'IPllle '. ll 
pitalc où ses brillantes qualités lo fai­
saient aimer et respecter do tout e
monde. , , .

Le corps est exposé dnn-- la chapelle 
,1c la Congrégation lu Séminaire de­
puis hier après-midi. Un .grand nom- 
hro de personnes ont. déjà 'isite la 
chapello funéraire.

Vendredi après-midi, u quatre heures 
et (tetrio on reru lu tnmsltttton den n. 
Km mortels dans la chapello de 11 m 
,,.rsité où ils seront exposés dans le 
chœur. Tous les membres du cierge re 
citeront l'office des morts..

| (,s ,,|,sc(|ues auront lieu samedi ma­
lin i, 9 beiires et l’inhumation sem 
fnitc immédiatement après dans les 
voûtes de la chapelle.

Un terrible accident
I n effroyable malheur vient de frap­

per l’un des typographes de la “ l a­
trie” M. Henri IbiqueHe, -»8a, f«<’ Hl' 
vard. L'ainé de ses enfants, un .prii bum- 
bin de vingt et. un mois, s’est tue lue. 
snir en tombant d’un balcon du deuxie­
me étage de la maison.

Le bébé, profitant d’un moment, d in­
attention de ses parents, assis près de 
lui réussit à se hisser sur le dossier d li­
ne'petite eh aise qu’il avait adosser au 
balcon. Se penchant sur le balcon, il per 
,lit ]’équilibre et tomba dans la rue. On 
le releva sanglant, il survécut quatre 
heures.

La douleur des parents est extreme et 
inspire à tous la plus profonde sympa- 
thio

L’Association
des Facteurs

Ijo piquo-niqno «le l’Association des 
Facteurs, eonuneîM't* depuis hier après 
midi, au parc Dominion, se continuera 
aujourd’hui, demain ot. jusqu’à samedi 
soir alors quo l’on procédera au tirage 
do divers articles annoncés pré édom 
nient.

Qu’on n’oublie pas «lo conserver los 
coupons attachés aux billots d admis­
sion et qu’on remettra à l’entrée.

DECES
(,RONDIN Kn cotte ville, le 1 cou­

rant . à l'âge de 1 ."> ans 7 mois, G on Iran 
Grondin.

I,«» service aura lieu le H courant. I ,e 
convoi funâbre partira «te la demeure de 
son père. No 20H rue du Champ-rie-Mars, 
A 7 b. ta, pour se rendre il la chapelle 
du ('oilAgo de Montrénl. oâ le service fu- 
nAbre sera chnntA à s h- •'h> et de là au 
cimetière de la CAte-des-Neiges, lieu de 
la sépulture.

Les parents el amis sont priés d’assis­
ter sons autre invitation.

l’AGL. A Lnprnirie, le b juillet 1910, 
à l’Age de 7.'t ans. Florence Page, fille 
aînée «le feu Antoine Page.

Les funérailles auront lieu à Lnprnirie. 
le M courant. A l’arrivée du train.

Le convoi funèbre partir i demeu­
re de son frère, Siuiéon Page. Rang de 
la Bataille, pour se rendre A l'église pa­
roissiale et de IA au cimetière, lieu «1«* la 
sépulture,

Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

DECES A MONTREAL
Thomas ROON LY. 17 a ., journalier, r 

Pontiac. .10 : Albert, 7 m . enf. de Wil­
frid LAPOINTL. journalier, r Simard. 
20(t4 ; Laura. 8 m.. enf. de Dieudonné 
ROCH, tailletir, r. Dufresne, .‘tôt . \ ia-
teur. 1 a., enf. de dos. Dl’PPIS. char­
retier. r. Havre. ItM : Lucien. 10 m.. 
enf. de Wenceslas LAL1BKRTL. journa­
lier. r. Boulin ne, .1 Michael KKLLY. 
25 a., journalier, r. Kent. 8M ; Louis, 5 
m.. enf. d’Adélard LAPOINTK. mécani­
cien. r. Ste-Marguenl e. «>5 ; Berthe. 5 
ni. enf. d'Albert PAYKUR. manchon- 
nier, r. Maisonneuve, DG . Hélène, la., 
enf. de «los. TOLRANGKM', négociant, 
r. Huntley OOO ; Marthe. .1 a., enf. d'Al­
bert B A RHKTTL. commis. Parc Laval . 
Alfred. 1 ni., enf. do dos. G \SA\ AN T. 
journalier, r. Ste-Fdisnbet h. 7 ; Paul. 3 
ni., enf. de Félix COHBKlL. peintre, r. 
Glande. 133. Y'erdun Ar/élie BKR- 
THANI). .59 a., r. Pontiac. 23 ; Philomé- 
ne Rousseau, 43 a.. fenim«» do Hormisdns 
1U QUETTi:. peintre, r. Gasgrain. 718; 
Angélique Pélisson. 80 a., femme de dos. 
PAG K A l . cultivateur. Hospice Gamelin ; 
Nérée TU FORT. SI a . forgeron, r. Duf- 
ferin. 312. S.-Paul ; Dolorn. 7 m., enf. 
de Henri PKCARÎK. journalier, r. Tur- 
geon. 19: .Jeanne, 10 j., enf de Clovis 
BHUYKRK. laiteur. r ries Voltigeurs. 
O ; Hélène GnboriauD «lit Lamarche. 37 
a.., femme d’Arthur BOT’TOT. tahaconis- 
te. r. Léon XIII. Il ; Kdouard. 5 m.. 
enf. de Joël HOFLF. menuisier, r. Al­
ma. 642 : Contran. 15 a., fils d’Albert 
GRONDIN, employé civil, r. Ghamp-do- 
Mars. 200 : Bernadette. 20 j., enf. de 
Hernias AUMONT. journalier, r. Horion. 
209 ; Leopold. 5 m.. enf. de Casimir 
POUPART, inattre-chnrretier. r Maison­
neuve. 487 ; Fxilda. 7 m.. enf. de Wilfrid 
MIRON, journalier, r. Frontenac. 95 ; 
Bertha. 3 m.. enf. de Patrick SULLI­
VAN. chauffeur, r. Albert. 490 ; Angèle. 
Cousineau. 04 a., femme d’Alfred GAU­
THIER, Cocher, r. Sanguinet. 803; Al­
berta, 1 a., enf. d’Alphonse BRISBON 
journalier, r. Lahuide. 27 : Alphonse. 7 
m.. enf. d Alfred BEAUPRE, mécanicien, 
r. Horion. 1042 : Rita. 7 m enf de 
Chs. VALTQUETTE. couvreur, r. Eve­
lyn. 200 ; Lucy McGOVHRV. 83 a., fem­
me de Denis n WEENY. journalier, r. des 
Manufactures 331 ; Alice. 17 a . fille de 
.los. CAMPEAU. menuisier, r. Fair­
mont. 78 ; Ariélijia. 9 m.. enf. d’Ed- 
nard POWER, journalier, r. Payette. 16; 
Léda Germain. 54 a., femme <j<» Georges 
BROS SEAU, cordonnier, r. Brébeuf, 105.

LA GRÈVE DU BATIMENT
LES CHEFS DE L’UNION AUTORISENT LES GREVISTES A ACCEPTER 

DES CONTRATS INDIVIDUELS.—SI LES ENTREPRENEURS NE 
PEUVENT TROUVER D’OUVRIERS ICI, ILS EN FERONT VENIR 
DE L’ETRANGER.

Lo» entrepreneur» le» iriu* impor­
tant* dn lu ville restent ferine» en fnce 
rie lu grève rie» maçon» et rie» tuilleui» 
rie pierre, et il» ont déridé dn * ’en tenir 
nux chantier» ouvert» et de ne payer 
ehaque ouviier que <n qu’il peut ''li­
gner. Un télégramme e»t arrivé hier 
de» quartiers généraux do l’union, ù lu- 
ilinnnpolis, uuterisniit in» gréviste! fl 
signer un contrit pour un un, avec iex 
entrepreneur» (pii accepteraient leurs 
cop litions. Au Builders Exchange, on 

it que les grand» entrepreneurs ne 
Houffrent pas de la grève, et qu’il* ont 
décidé de ronihattre jusqu’au liout le» 
exigence» de l’union. Les petits entre­
preneurs, cependant, embauchent peut 
être quelques gréviste», en vertu de 
cette autorisation donnée par les chef»

de l’union.
Jusqu’A dite, aucun entrepreneur n’a 

encore tenté de faire venir des ouvriers 
de l’étranger; 'nais, si d'ici une-senmi- 
no, les choses en restent au même point, 
le Builders’ Exchange prendra les mo­
yens d'importer des maçons et des po­
seurs de brique en nombre suffisent 
pour compléter les travaux en cours 
d’exécution. On croit que cela pourrait 
»e fniro assez facilement; un entrepre­
neur disnit hier soir qu'un agent d’une 
ville voisine avait offert de lui fournir 
immédiatement deux cents maçons et 
posouts de brique. I,'entrepreneur n'a 
pas accepté parce qu'il a encore un a» 
giiz grand nombre d'ouvriers au tra 
vail, -t qu’il ne veut pas, pour le pré­
sent, pousser les choses »i loin.

LA LOCOMOTION AÉRIENNE
ON CONSTRUIT, AUX ETATS-UNIS, UNE MACHINE QUI PORTERA 100 

PASSAGERS ET QUE LE PLUS VIOLENT CYCLONE NE POURRA 
RENVERSER

S.-Louis, Missouri, 7. — En deman­
dant son incorporation n la législature, 
la “Universal Aerial Navigation Com­
pany” a signalé au monde son plan 
pour établir un service db passagers, 
par voie aérienne, qui fait des rêves de 
Jules Verne une réalité.

Avant un an, disent les directeurs, 
nous aurons une organisation qui nous 
permettra de transporter plus de cent 
personnes à la fois, à une vitesse de cent 
mille» ù. 1 heure, nn-nic contre un vent 
do soixante milles t\ l’heure.

I.'inventeur du système est un M. J. 
W. Osman, qui vient de San Antonio, 

1 exes. Il surveille en ce moment la 
construction de son appareil dans ses 
ateliers, ici même.

On assure qu’il pourri s’élever de la 
terre ferme comme de ! ’eau et qti 'il mon­
tera à volonté, directement ou par lan­
cement, tel un aéroplane.

t est une combinaison du gyroscope,

de l’hélicoptère et de l’aéroplane. On 
peut le construire dan» toute» les gran­
deurs. depuis la voiture à deux places, 
jusqu’au monstre aérien qui porter - 1D0 
passagers, en passant par la nacelle de 
tourisme à sept ou huit personnes.
Nous maintiendrons un équilibre abso­

lu, dit l'inventeur, même dans le volo- 
ne le plus violent, grâce au gyroscope. 
Les obstacles qui entravent ordinaire­
ment la marche des autres machines 
volantes ne compteront pas pour noqs. 
Nous pourrons charger à bord autant, de 
gnzoline qu'il en faudra pour alimenter 
notre vaisseau dans un long voyage.

Il sera mû par quatre hélices de dou­
ze pied» de dininètre qui serviront aus 
si bien pour quitter le sol que comme 
propulseurs, une fois en l'air.

L’appareil, dent les plans ont été ins. 
poêlés par les ingénieurs du gouverne- 
nipnt et dûment patentés, sera construit 
en aluminium et en macadamito et mu­
ni do deux puissants moteurs.

LA MARINE DE GUERRE
Grande réunion publique à Beauport, dimanche

Nous apprenon* qu’unn nupcrbe as |an«*irn bâtonnier «lu barreau do Québec, 
sembléo puhlifjiin aura lieu à Beauport,. Sévigny, avocat, et autroH B on
dimanche, le 10 juillet. l’cut <'ompter sur un sévère examen de

. cotte politique néfaste et il y a hou «le
La loi relative h la manne dn guerre in’attendre â eo qu’une foule énorme ail* 

y liera rigoureusement discutée par MM. le applaudir l<* orateurs qui adresseront 
Monk, Prévost, Lavergne, J.*E. Bédard, j la parole à cette assemblée.

VICTOIRE DES TÉLÉGRAPHISTES
LA COMMISSION D’ARBITRAGE LEUR DONNE GAIN 

CONTRE LE GRAND-TRONC-FACIFIQUE.
DE CAUSE

LES MARINS CATHOLIQUES
LA CHORALE DE S. LOUIS DE FRA NCE LEUR DONNE HIER SOIR UN 

SPLENDIDE CONCERT DANS L EUES SALLES DE LA RUE DE LA 
COMMUNE.

l'était fetc, hier soir, nu Club des 
Marins catholiques, rue de la Commu­
ne. L’Association Chorale de S.-Louis 
de h rance donnait son concert (qui ne. 
sera pas le dernier, paraît-il 1. au pro­
fil de 1 œuvre si digne d’encourage- 
nient que poursuit le club pour le re- 
lei ornent des matelots de passaere A 
Montréal.

C'est la première fois qu’une organi­
sation française s'occupe de cette œu­
vre et le succès remporté hier soir, à 
tous los points de vue. devrait encou­
rager les autres A. suivre un exemple 
aussi beau.

M K-C. La rivière, vice-président de 
la ( iminbre de Commerce et prési­
dent de la Chorale, occupait le fau­
teuil d'honneur.

La soirée s’ouvrit par "Le Midi’’, et 
l:l. ‘-’horale chanta tour à tour “In 
Winter”, qui lui obtint un si joli suc­
cès au concours Lord Grey, il y a 
quelques minées ; “Airs Canadiens”. 
“Sailing’’, "0 Canada". M. Alex!
1 lcrk dirigeait M. Adolphe Proven- 
vher, 1 un dos ténors do lrt chorale, a 
torn une véritable ovation do la part 
do la foule. M. Provencher, on travail­

lant à bon escient, deviendrait sûre­
ment un des grands ténors d’Améri­
que, soil dit sans hyperbole.

M. Paul G. Ouimet obtint un beau 
succès clans P interprétation du ‘Son­
neur” de Paladilhe, ainsi que MM\ 
Monday et «Iules Clement. M. Alexan­
der Wilson, do P^Athenia” ; «famés 
Surdon, du "Manchester Importer’*, et 
Frank fTardcastle, furent chaleureuse­
ment applaudis. M. Wilson manifestant 
de très belles aptitudes pour reloca­
tion.

M. Antonio Letourneau tenait le pi­
ano d'accompagnement.

A la fin du concert, lo docteur A- 
therton, seerétaire-trésorier du club re­
mercia en termes heureux la chorale, 
et les matelots poussèrent trois vi­
goureux vivats en l’honneur de l'asso­
ciation française.

Le Club des Marins catholiques, eom- 
mr nous l'avons déjà dit dans le "De­
voir , est une œuvre qui mérite ton­
ies encouragements. Les choristes de 
S.-Louis de France sont revenus xrive- 
mont impressionnés de leur visite, et 
se promettent, bien de ne pas oublier 
cette si belle organisatian du port.

Des flacons pour ces messieurs
qui siègent à la Chambre rouge

LE SECRETAIRE D’ETAT EMPECHE LA SOUS-COMMISSION DE L’E 
CONOMTE INTERNE D ACHETER POUR LE SENAT DES FLACONS 
A LIQUEURS. EN VERRE TAIL LE.

: es télégraphistes du Grand Tronc 
Pacifique viennent de remporter une 
belle victoire. La commission d’arbi­
trage leur a donné raison sur presque 
toutes leurs demandes. File a publié 
son rapport sur l’étude qu'elle a faite 
de leur requête. Le» télégraphistes de 
la ligne maîtresse du réseau, qui sont 
en même temp» agents de la compagnie 
doivent recevoir comme minimum 1!H0 
par moi» ; les télégraphistes de» 
embranchements recevront un minimum 
de Sffiti. I.es expéditeurs de trains re­
cevront ?I■'i ! par mois la première an­
née, SI.’U) la deuxième année et 8148 
In troisième année. Leurs aides au­
ront 8111) par mois. Les préposés 
aux fils auront 8fi5 par mois et leurs 
dépenses de voyage. Les télégraphis­
tes voyageront gratuitement quand 
ils seront membres de comités d’arbi­
trage ou de conciliation ; ils ne se­

ront pas tenus d’enseigner ; s’ils tra­
vaillent au lieu même d'un ifecidmit 
la compagnie devra leur procurer un 
abri. Ils no laveront plus les plan­
chers des gares secondaire.», ni ne pi­
loteront la neige. Ils obtiennent de 
plus un pourcentage de tous les messa­
ges commerciaux qu’ils transmettront 
ou recevront.

Pour les heures supplémentaires l’é­
chelle de salaire suivante a été dres­
sée : 50e pour la première heure, et
de vingt-cinq A cinquante pour les 
suivantes. Aucune fraction d'heure ne 
sera comptée, mais trente et une mi­
nutes compteront pour une heure. Le 
travail des expéditeurs de trains com­
portera huit heures consécutives. On 
leur accordera trois semaines de va­
cances payées par année. Les autres 
télégraphistes auront droit à quinze 
jours de vacances payées après quatre 
ans de service.

POUR LE MONUMENT À DOLLARD
Lettre touchante reçue de deux jeunes anglais actuellement 

en Suisse, et qui offrent leur contribution à 
Toeuvre de reconnaissance

Deux garçonnets «le Toronto, de lan­
gue anglaise, nous font parvenir la let­
tre suivante qu’il nous fait grand plai­
sir de publier entièrement.

Nos deux jeunes amis de Vevey vou­
dront nous permettre de les remercier 
vivement au nom des braves du Long 
Snult et des organisateurs du monu­
ment à Dollard, et ne nous tiendront 
pas compte, assurément, d’avoir donné 
publicité à leur charmante missive, qui 
se passe de commentaires dans les cir­
constances.
“Institution Sillig, Bellerive, Vevey 

(Suisse)
“le 23 juin 1910. 

“A Monsieur Orner lléroux,
“Le Devoir”,

‘ ‘ Montréal.
‘‘ Monsieur,

“Nous sommes deux jeunes Cana­
diens, jumeaux, (treize ans) de Toron­
to; notre mère étant désireuse (le nous 
voir apprendre le français nous a ame­
nés ici l’année dernière.

“Notre école “Bellerive” est au 
bord du lac de Genève, cù nous ramons 
et nageons chaque jour.

“Notre gouverneur général a envoyé 
à notre mère les journaux français de 
Montréal sur Dollard et ses braves ca­
marades; nous les avons lus avec plai­
sir et nous aimerions contribuer un peu 
à l’érection du monument à lu mémoi- 
le de ces béros. Nous joignons à notre 
lettre une piastre ($1.00) chacun. K nus 
vous souhaitons plein succès et espé­
rons voir le monument lors de notre re­
tour au Canada l’année prochaine.

“Agréez, monsieur,
Nos respectueuses salutations, 

‘ROBERT HA Y, 
“STRATHEARN HAY.’’

Montant des souscriptions 
reçues jusqu'à hier midi. . .$4,380 85 
P. O. 0., prêtre, curé de S.-Ya-

Jôre de Bulstrode.......... 2 00
Robert Hay, Vevey, Suisse. . ] 00
Strathearn Hay,Vevey, Suisse 1 00
M. l’abbé Edouard V. Lavcr-

gne..................................... ] 00

L/éclairagt

MM. le commissaire Wanklyn et Ar­
thur Parent, surintendant du service de 
l'éclairage, ont commencé ce matin 
l’étude des différents contrats d'éclai­
rage en vigueur dans les huit munici­
palités récemment annexées. Ils ont 
aussi examiné qoelqeus inodèles de lam­
pes. Ils sont d’avis que la ville devrait 
faire usage de deux lampes, l’une, plus 
puissante, pour les grandes rues com­
merciales, ot l’autre pour ’es rues oc­
cupées par des habitations. Ils étudie­
ront tous les deux tout ce qui se rap­
porte A l’éclairage des rues et places 
publiques, afin de préparer, pour le co­
mité exécutif, un rapport élémentaire.

Ottawa, 7. — Le secrétaire d’Etat, 
M ( harlcs Hurphy. était convaincu 
depuis longtemps qu'une étroite sur 
\ ciI lance devrait être exercée sur le 
service de papeterie de l'Imprimerie du 
gouvernement. L'appropriation annu- 
ello pour I approvisionnement de la 
papeterie A I usage des deux Chambres 
atteint une somme considérable, ear 
on range sous eotte rubrique des ob­
jets qui n’ont avec elle que le plus 
lointain rapport. Pour ce qui est du 
Sénat, lo choix est fait par une sous- 
commission do la commission d'écono­
mie interne. Cette sous-commission a 
genéialemenl a su disposition une 
somme de 88000. et elle achète jusqu’à 
des revei Ile-mat in. des montres et des 
articles de bureaux montés en argent.

I. an dernier, la sous-commission dé­
cidait d acheter re qu’elle appelait des 
" stationesy cases", et un éehantillon

en fut soumis aux sénateurs par un 
négociant de la ville. Le secrétaire 
d l.tat vit cet échantillon. Or, bien 
queyi. Murphy soit un buveur d’eau, 
il s aperçut bien que oos trois bouteil­
les dune pinte, en verre taillé, pla­
cées dans un étui en chêne et en ar­
gent. n étaient pas des encriers. Lue 
etiquette en argent indiquait d'ailleurs 
la sorte de liquide dont on devait rem 
pbr res flacons. *

Le secretaire d Etat refusa péremp­
toirement d'approuver le choix de !n 
sous commission, et il en appela au 
I remier-àlinistre 'enunl ‘dama sévère­
ment certains libéraux faisant partie 
de la sous commission, d'avoir tenté idc 
faire une chose qui aurait fait censurer 
le gouvernement. Ces étuis n'auraient 
coûté qu’environ SJ.000. mais c'est 
un exemple frappant de In manière 
dont agissent ceux qui sont chargés 
d’acheter la papeterie.

LA VISITE DU PRINCE HINDOU
UNE DELEGATION MUNICIPALE REÇOIT, HIER SOIR. LE RAJAH 

GAEKWAR DE BARODA. LA PRINCESSE ET LEUR FAMILLE. QUI 
PASSENT UNE HEURE DANS NOTRE VILLE. DISTINGUES ST' 
JETS BRITANNIQUES QUI REGNENT SUR UN PEUPLE DE PRES 
DE TROIS MILLIONS.

Sa Grandeur ie rajah Gackwar de 
Baroaa. la princesse, ie prince G. et 
la princesse L. accompagnés d’une 
suite nombreuse, sont arrivés ici hier 
soir, peu après sept heures, à bord 
du bateau “ Rapids Queen ", de in Ri 
ehelieu Ontario, venant de Près 
cott.

l.e rajah qui fait son sixième voya­
ge autour du monde, a été reçu sur le 
quai par S H. le Maire et une délé 
gation d éehevins composée de MM. 
Dandurnnd. I,«pointe. Boyd. Ibihenu 
et Roux.

Malheureusement, comme le "Rapid! 
Queens était en retard, et que Sa 
Grandeur prenait le train de 8 heu 
res, à destination de New York, on 
n a pas pu lui (aire de reception. I es 
delegués municipaux se sont bornés à : 
formules des souhait* de bienvenue, et i 
le prince et sa famille, ainsi que sa 
suite, ont pris place dans «les auto- ! 
mobiles qui les ont conduits à la gare j 
Bonaventure |x> maire Guerin est 
monté avec le rajah dans la première 
voiture, et les autres délégués se sont 
installés dans la seconde, qui servait 
d’escorte à la suite.

La prince a causé très aimablement 
avec ceux qui l arcompagnaient et il | 
a semblé s intéresser beaucoup à 
Montréal. Il h qupptionné «e? voi­
sins «u sujet des édifices devant les- ; 
quels ils passaient, et il s'est informé!

La typhoïde
l.e commissaire Dupuis n fait obser­

ver à ses collègues du Comité exécutif 
ce matin, qu’on avait déclaré, à l’Hô- 
tel-de-Ville, depuis le commencement de 
cette semaine, 17 nouveaux cas de fiè­
vre typhoïde. I ne enquête minutieuse 
sera faite et on avisera incessamment 
à empêcher le retour d’une épidémie. |

Courrier d’Ottawa
Ottawa, i. — Le Conseil de Ville 

d Ottawa, a décidé de porter à SJOO, 
au lieu de 825, la licence des théâtres 
de t ues animées.

Sir b il tpi d Laurier a modifié enco- 
ie ce matin i itinéraire de son voyage. 
Il devait monter ce soir à Toronto, 
d ou il serait parti pour faire son 
voyage de I Ouest. 11 en a décidé au­
trement et il part ce midi pour Port 
Arthur, où il attendra l’hon. Graham 
qui est aile seul à Toronto.

— I n ordre a été donné A l’Imprime­
rie Nationale par le secrétaire d’état 
defendant a tout employé de prendre 
des vacances avant la fin de l'enquête 
qui se poursuit en ce. moment.

La catastrophe
du “ Herald ”

S. 11. le Maire n convoqué pour de­
main midi, dans ses bureaux de F H ô­
tel de Ville. une réunion des membres 
du Comité de secours» aux parents des 
victimes rie In catastrophe du 
“Herald”. On nommera un comité 
ayant pour objet la distribution des 
fonds aux familles des sinistrés.

Dans les parcs
A la demande de M, Bernadet. surin­

tendant des squares, le comité exécu­
tif a décidé ce matin que des paniers 
pour recevoir 1rs rebuts et déchets se­
ront placés dans tous les parcs publics 
de In ville.

Jeunes filles en grève
New-York, 7.—On s'attend A ce que 

plusieurs milliers de jeunes tilles em­
ployées dans les manufactures de pas­
sementerie quittent le travail cet après- 
midi. Leur union internationale a déci­
dé la grève, si les patrons n 'accordent 
pas l'augmentation de salaire qu’elle 
réclame et de meilleures conditions de 
travail.

On est toutefois sous l'imoression 
que plusieurs associations locales ne 
voudront pas se joindre au mouvement, 
et qu'elles traiteront directement avec 
les fabricants.

On dit que ie nombre des grévistes 
pourrait atteindre 75,000.

La rue Cadieux

ce.

|~Faits et Méfaits^
VOLE EN DORMANT.

Léon Bertrand, 284 Logan, a été arre­
té à la demande de M. Eugène Gagné, 
11111 rue Ontario. Pondant que M. Ga­
gné dormait, diimiuche dernier, le pri- 
souior lui « volé $11 dans ses poche». 
Bertrand a avoué son vol et recevra sa 
condamnation demain.
IL REFUSE DE PARLER,

Eugène Valade, coupable d’avoir volé 
divers objets chez son patron M, T.AV, 
Boyd, avait plaidé coupable a l'accu­
sation. C’est un tout jeune homme et le 
juge (.’hoquet avait différé sa condamna, 
tion pendant qu’il aiderait la justice à 
retrouver ceux qui ont acheté d lui des 
objets volés, mais, comme il a refusé do 
le faire, il a été condamné à trois mois 
le prison aux travaux forcés.
EXCURSION EN EUROPE.

Giuq cents membres do l'Association 
Sons of England sont partis ce matin 
sur le “Royal George”, ligne du Nord- 
Canadien, pour l’Angleterre. Le paque 
bot est presque rempli de passagers. Il 
apporte aussi une forte cargaison de 
beurre et de fromage. La rapidité de la 
traversée par' cette ligne, les appareils 
frigorifiques nombreux et les vastes ca­
les-glacières expliquent la course qui se 
fait entre exportateurs de produits pé­
rissables vers les deux transatlantiques 
de la ligne Royale.
L’’ ' AOTEA ’ ’

Le lendemain du renflouage du paque. 
bot zôlandais “Aotoa”, nue bourrasque 
n'est élevée dans la région de ia Rivière 
A Martin. Il est probable que le transat­
lantique aurait été mis en pièces par 
l'effort de la tempête. On a dû jeter la 
cargaison de charbon par-dessus bord. 
Trois puissantes pompes à vapeur fu­
rent placées sur le naufragé et l‘on put 
ainsi empêcher l’eau de gagner toutes 
les cales. Le capitaine Walsh, du Paci­
fique-Canadien a conduit les travaux de 
sauvetage et mérite d’être félicité pour 
sou excellent jugement.
REVENUS PU PORT.

Les revenus du port de Montréal, pen­
dant le mois de juin 1910, dépassent de 
beaucoup ceux de juin 1909. Les droits 
de douane sur importations et exporta­
tions se chiffrèrent A $58,781, contre 
$51,329 en 1909. Depuis l’ouverture de 
la saison, les droits perçus sont de 
$112,840, contre $88,054 pour la même 
période en 1909. Deux cent trente-qua 
tre paquebots sont venus au port depuis 
l’ouverture de la navigation dans les 
deux premiers mois, soit dix de plus que 
l’an dernier.

MENACES DE MORT.
Domenico Délava, que la police arrê­

tait hier soir parce qu 'il était ivre et 
portait dans sa manche un couteau de 
boucher, est aussi accusé d’avoir, en 
avril 1908, proféré contre sa femme des 
menajes de mort. Il'aurait, même enfer­
mé la malheureuse dans igie cave et 
avait braqué sur elle un révolver. il 
s'est ensuite enfui et ce n’est qu’hier, 
quand sa belle-mère le vit revenir, qu’­
elle prévint la police qui t'arrêta. Il a 
comparu devant le magistrat qui a fixé 
l’instruction de sa cause au 15.
ACCUSE DE VOL.

Henry Robert, demeurant. 1247a des 
Erables, a été arrêté par le détective 
Laberge sur la plainte de M. Ronald 
Martel, bouclier, qui déclare que ce jeu­
ne homme lui avait volé dans sa. poche 
une somme de $50 alors qu'il admirait, 
la représentation donnée lundi soir au 
terrain du National. Robert indiqua aux 
détectives l'endroit où se trouvait ca­
chée une bague qu 'il avait dérobée en 
même temps que l’argent et ia bague 
fut retrouvée, mais ceci n'empêcha pas 
l’accusé de plaider l'innocence. Le pro­
cès sera instruit le semaine prochaine.
L’ENTENTE CORDIALE.

Le Recorder Dupuis veut l’entente 
cordiale, du moins entre Canadiens-fran­
çais et Canadiens-anglais. L’avenue 
Fernly est habitée par des famille-, qui 
représentent ces deux races, mai elles 
se chicanent toujours — pas les races, 
les familles—. Hier, Annie Holliday a 
donné une claque à Mme Imbeau parce 
que ses enfants faisaient du bruit. Dit 
le Recorder : — “ Je suis fatigué de 
ces disputes constantes et. pour y met­
tre fin, je vous déclare que la première 
qui viendra de cette petite avenue avec, 
une accusation de ce genre, je la met­
trai en prison sans amende.”

Anuie Holliday a été condamnée aux 
frais.

VIOLENTE COLLISION.
En répondant à une alarme, une voi­

ture à boyaux a été mise hors de ser­
vice hier soir, et une voiture à échelles 
a eu un de ses côtés brisé. Le poste No 
6. coin de i’Avenue le Hôtel de Ville 
et de la rue Ontario, répondait A une 
alarme sonnée coin Amherst et Ste-Ca- 
therine.

La voiture d’échelb s avait 
l’Avenue de )'Hôtel de Ville, et sen 
\ enait de l'ouest à l'est de la rue Ste- 
Oathcrinc. La voiture des boyaux des­
cendait la rue 8.-L)enii et vint se jeter 
sur la voiture d'échelles. 11 n'y a pas 
fu de pompiers de blessés; mais trois 
ou quatre d'entre eux dorent sauter 
pour ne pas être broyés entre les deux 
voitures.

BOURSE DE MONTREAL
MK. L. G. Beaubien Si Ole, courtlou, 

101 rue 8,-Françels-Xavler, nous four, 
niasont le rapport suivant à 12.30 lira
p.m.

Notre-Dame de Grâces

T.'érhevin Lamoureux est venu 
matin demander aux commissteHres.

au nom des contribuable» les plus in­
fluents de la rue ( adieux* . de changer 
le nom de cette rue, au-dessus de la 
rue Sherbrooke, parce que In partie 
basse de la rue (.'adieux a une réputa­
tion... fâcheuse. | —_

Les commissaires ont fait observer Le comité général du fonds de sc- 
I) M. Lamoureux qu’il était bien diffi-| cours de l’hôpital Notre-Dame est sa

tisfait du beau mouvement qui a été

Pour FHôpital
Notre-Dame

des coutumes de la population fran 
çaise. l.e rajah est. de taille, un 
peu au-dessous de la moyenne. Vêtu 
comme tout le monde, d'un complet 
en serge et coiffé d'un chapeau souple. I 
i( pourrait passer inaperçu dans une 
grande ville. Rien ne le désigne 
comme le maître d'une population de) 
trois millions, et le possesseur de re ! 
'émis qu'envierait le pins fastueux 
millionnaire américain. Il parle élé­
gamment I anglais, avec un rien d’ac­
cent étranger.

l.a princesse et ia princesse f., 
étaient vêtues de la longue et ample 
robe de soie qu'elles portent dans leur 
pays, et les boucles d'oreilles de la 
princesse étaient ornées de trois per­
les.

le prince G. s'est aussi beaucoNip 
intéressé A ee qu’il voyait. 11 a déjà 
habite I Europe (icndant quatre ans 
et il y retournera pour étudier (ren­
dant deux autres années, afin de se 
préparer aux hautes fonctions qu’il 
swa appelé à remplir.

Baroda. le pays sur lequel régnent 
les Gaekevar. a une superficie de 
“LoOn mi.les carrés et. d'après le der 
nier recensement, une population de 
2.894.910 Ames. l.e gouvernement de 
Sa Grandeur est l'un des plus pro 
gressifs de tous ceux des princes hin­
dou x. et il est guidé, dans tout ce 
qu il fait, par un Conseil électif.

M. Trenholme. ancien maire de No­
tre-Dame de Grâce, est venu ce matin 
devant les commissaires déclarer que 
les barrières de péage existaient tou­
jours, bien que ee fut l’une des condi­
tions de l'annexion qu'elles fussent abo 
lies, et que, dans ce nouveau quartier, 
l'état des routes est affreux.

Les commissaires ont promis d'en ré­
férer à l’ingénieur municipal, et de lui 
donner instruction de faire diligence.

eile de changer le nom d’une rue et 
que. dans l’occurrence, cette demande 
était motivée par une raison peu sé­
rieuse. Ils ont néanmoins promis 
mettre la question à l’étude.

de

La Voirie
L'échevin Roux s'est plaint ce matin 

devant les commissaire* de ce que les 
travaux dans le tunnel de la rue Ibervib 
le, qui'devaient être faits en six -lois, 
ne sont pas encore terminés et qve la 
circulation y est interrompue. M. Bar- 
low. ingénieur municipal, a expliqué que 
le retard est dû A des pavages que la 
Ville y a fait faire, et il a promis que 
d'ici un mois, le tramway pourrait cir­
culer dans le tunnel.

L’échevin Roux réclame aussi parce 
que l'administration de la Voirie ne 
s’est pss encore occupée do faire dispa­
raître le rocher de la rue Masson. l,e 
eommissaire I^ichapelle a manifesté de 
1 "étonnement de ce ce rien n ‘ait encore 
été fait, ear l'ingénieur municipal avait 
été saisi de la question il y a quelques 
moi*.

Deuil au Tribunal
des Sessions

Le I ribunal de* Sessions spéciales de 
la Faix a été ajourné dès son ouver­
ture ce matin, par respect pour la mé­
moire du juge Desnoyers, ancien juge 
de ce Tribunal. La demande faite 
par Mtres Coyle et Alban Germain a 
provoqué un jietit discours du juge 
Choqnet où celui-ci a redit la

accompli en réponse au cri d’alarme 
poussé, dès le début, que la vénérable 
institution allait sombrer. Jusqu’à 
ces derniers jours les bourses se sont 
ouvertes toutes grandes et plus de 

18100,000 dollars ont été versés.
Mais ii faut au moins 8100,000 et 

ceux qui n'ont pas encore donné leur 
] quote-part devraient la faire parvenir 
au plus tôt au trésorier de l'hôpital.

A ce propos, il est bon de dire aux 
personnes généreuses qui ont résolu de 
souscrire à l’œuvre, de ne pas attein­
dre qu'on aille les trouver pour faire 
leur offrande.

En ee temps de l'année, c’est difficile 
j d'obtenir une organisation parfaite. 
| beaucoup de gens ayant quitté 
la ville pour la campagne. Encore

STOCKS Vend A ch. STOCKS V e nd A ch

Am. A*’to* lu IH| Laur.Ppr.. ....... i;r>
phi ptd.

PHI TéU 0 m 112 Mack. Cm HT)
U.C.Pk. Ab 72 pfd.

“ It.pfri H4 Mrx.L.&P. <n 7ii
1U ftkc At*. 27 i 2U ■ pfd.

" bfd, M.fc S.-l’ ■ i25j I25J
n.co f.V " pfd.

" pfd. M.L.1L&P. i2Ù 128 J
Can.Car.. Mt.Cotton. ......

pfd. |(X) Mt.L.ft M.
Cnn. (eut ?ô

Kl
Mt.St. Ry.. m subi

1 pfri. Mil Mt.St’I. wk ior.
Cn.Couver •1(1) S4 " pfd.
Can.C.Kiib Ki Mt.T’Rh.C. ......

" pfd, ............ NipUsintf.. inj w»
Can.Ci.HL . Ndr.Ohio..
Cnn.Pue.., iHKÎ IH7i North Star ' 82)'

" pfd. N.S.S.&CI.. KÛ

Crown Krs >> 7*> 1 M pfd. 122 120
Dét.Kl Ry. toi tr,j| Ogil.M.Co. 130 127k
Dom C.Co. pfd. ............

" pfd. m ioij Ott.L.* P.. lint 110
D 1.8: S.Co 57 i 7(71 rtn.Mfg.C. 82 75

" pfd. Pen’i Ltd.. 57 58)
Dom.Park. ftÔ “ pfd. 84
Dont.T C. . «7 Porto Rico 47

4' pfd. 102 looi Québec Ry »»t Mit
D.S.S.& A. 12 9 K.A- O.N.C. 80 79

*■ pfd. Rio Jan.I... 91 90
Dul.Sup.... «ii HT Sao l'aulo. ......
H. Rlcc.Ky Sh.W.A I'.. im
Ha v. F.lrc. S.-John Ry ......

" pfd. Toledo Ry. io ......
lll.Trac.pd û(l 89* ‘for. Ry... 119 ns
In.C.Coin.. Tri.City pf

" pfd. Twin City. 108 1071
Int. ('.& C. W.India... 75 60
h.onvd.e. (27 Winn. Ry. 179 177

" pfd. Wind HH. ............

VENTER PE LA MATINEE
Soo t'om.—80 A 124 1-2; 25 A 124 5-8; 

25 à 12) 1-2; 50 A 124 1-4; 175 il 121 
1-2; 25 à 121 2-4; 125 A 125; 25 A 125 
1-1; 125 A 135 1-2; 150 A, 128; 125 A, 
125 1-2.

Rich. & (HU.—10 A 79; 50 A 78 3-4;
75 il 79.

Power.—50 A 129; 23 H 129 1.-4; 120 
d 121).

Mexican.—10 t\ 70.
Twin City.—60 à 107; 50 à 107 1-2; 

25 à 107 3-8.
Street Hy.—25 à 236 1-2; 25 à 236 

7-8; 25 5, 230; 75 à 235 1-2.
Illinois Pr.—12 à, 90; 25 i\ 89 1-2. 
Halifax.—5 à 122; o à J 22 1-2.
Mackay Pfd.—25 à 74; 50 à 74 5-8; 

75 il 7 5.
Detroit.—75 à 46 3.4; 150 ù 46. ,
Toronto Hy.—25 à 116; 15 à 116 1-2. 
Rio.—25 à 90.
Telephone.—21 ù 143.
Quebec Hy.—28 à 39.
Porto Rico.—2 à 15.
Ottawa L. & P.—20 à 110.
Sao Paulo.—50 à 139 1.-2.
Steel Corn.—25 A 56 5-8; 75 à 6 1-2;' 

25 a 56 .3-8; 25 il 56 1-2; 25 à 56 5-8; 
70 il 56 3-4; 100 il 57: 10 à 57 1-4; 25 
il 57 1-8; 10 à 57 1-4; 100 à 57 1-8; 
220 il 57 1-1; 5 à 57; 20 à 57 3-8; 140 
A. 57 1-4; 125 à 57 1-8.

Asbestos.—7.5 à 19; 10 à. 18 5-8. 
Scotia.—25 ti 82 1-2.
Cement Pfd.—15 à 84; 100 ù 83 1-4; 

5 à 8,1; 50 à 83 1-2; 50 à 83 1-4; 50 à. 
83.

Penmans Pr.—200 A 83.
Iron Pfd.—25 à 102.
Penman’s.—60 A 56 1-2.
Rubber.—25 il 95.
Can. Car Pfd.—55 à 100.
Textile Coin.—50 à 67.
Cernent.—25 à 20 1-8; 2xr> à 20 1-4 : 

150 à 20 ; 1-2 à 20; 12 1-2 à 19 3-4;
111 a 20.

Converters.—25 à 33 ; 25 à 34.
Crown Res.—500 à 2.70; 500 à 2.73. 
Asbestos Pr.—5 ü. S3.
Textile Pfd —10 il 102 
Mont. City 4 p. c. stock.—12700 à 10(1 

3-4.
Que. Ry. Bds.—Ç2000 à 80 7-8.
Cnn. Car Bds.—$200 à 104 1-4.
Woods Rds.—$3000 i\ 311.
Ogilvie Bds.—$5000 à 113 1-2.
Dom. Cot. Rds.—$2000 à 104.
Coal Bonds.—$1000- il 98 1-4; R9000 d, 

98 1-2.
Royal Bk.—25 t. 240.
Maisons Bk.—30 à 204.
Bk Montreal.—85 à 2.50.

BOURSE DE NEW-YORK
MM. BRUNEAU & DUPUIS, cour- 

tiers, 4 rue de l'Hôpital, nous fournis­
sent le rapport suivant:

Valeurs. Ouv. 12.30 Valeurs. 12.39 Ouv. .

Am. Bt Sp. K .C. Sov...
Amal.C. xd 59 598 K an. & T.C 32 32)
Am.A.L.e. 39| 40 Lou. 8c N.. 14(1) 141)

“ Pif- Miss. Pac.. 55 568
A.Sg.R.Co M.S.P.& S. 1242 128
A.S.'&R.Co r,7j 68 prf. ... *
Am.Car.F. 181 48) N.Y.C.& H 112) 1121 •
Am.ft.K.Co Krie U.l.p. 24) 25)
Am. Wooll. '• "ii.p.
Ana.M11. C. llfij 37 X.Y.O.&W 42 42)
Ah.T.&S.F 95) 958 North.Pac. 1188 118)
Bethleha. S N.& W.ctn
Balt.&Ohi. ’■07 j iÔ7Î Pac. Mail..

“ prf. Penn. R.R. I27J 128
B.R.T......... 74 748 P’d.R.com. 31} 3U
Cen. Leath 32 32) P.Gas......... 105 1051
C.I.P........... Phila.& R. 142f 14 3|
Can.Pac.. . i87À 187! Rock Isld.. 31 soi
Ch.Gt.'W.. . 23f 23 f Ry. S.S....
Cites. & Oh i 73} 74 R.I 30» 30 i
C.&Al.Cm. K.l & S.pvf
C.& N.W.. S.Ry.,com. 22)
C.M.& S.-l* ûl'i i 19 - prf.
C.S.............. Sou. Pac... 112) iis
C.G.N.Y.. . isu i32 ,Sloss S....
C0I.F.& L. 32 32 Texas Pac. 27) 27)
C.P.............. Toledo R. .

prf. Twin City. 107 107
D.L.& W. . U.S.S. com 695 70
Del.tt Hud prf. 1141 114)
D. & R.G. . :»< 30) U.S.R. coin

prf. prf.
D.Sec......... un. P .com. iô8 159)
D.8.8.& At " prf.

prf. Wabash ... 16J 17
G.N.R.prf.. i245 î‘25 “ prf. 33) 35
Gen. Flec.. W.Un. Tel.
LC. Coin... Wis. C cm.
Interboro.. 17) is

48) 49)
111.Cent....
Inter.P...... .1. .,,

LA BOURSE DES MINES
Les dernières cotations fournies au 

‘ ‘Devoir’ ’ par J. W. Michaud, 205 rue 
S.-Jacques.

NOM. Va- | o0Vt, De
suivi leurs.) mande.

i noquei ou celui-ci a redit la peine , ■ ‘ 1 y-
qu’éprouvaient les anciens collègue* du T"0 f?'YtU0 T'' q"1J d«lsiren‘. *>««- 
juge Desnoyers de sa d.sparitiian. <"é- rnre, le f“« T" * «dressant d.reete-

honnête et. durant les x ingt années | 
qu'il a passées sur ee banc, ie croi 
qu il a toujours agi. non comme un 
juge redoutable, mais comme un bon 
et juste dispensateur de la justice.

Au nom du Barreau et des autres ju­
ge.» de la Cour Criminelle, le magis­
trat offre de profondes sympathies à la 
famille éprouvée.

La bibliothèque munieipnie sera fer­
mée durant tout le cour* du moi* de 
juillet. On en profitera peur faire 
l'inventaire et remettre les livres en 
place.

....ni-, -miiirm. . r   , -r -j:, i ■___ , 1 ... , ment au trésorier.tait, dit le juge, un citoyen intégré et ,v.„na.„ ___. !.. I L* t oinite General prie toutes les
personnes qu'on sollicite de payer par 

s'chèque/à l'ordre de l'Hôpital Notre- 
Dame. Si elles payent en argent, 
qu’elles soient bien sûres de connaître 
le collecteur.

Ceci est pour éviter les collections 
frauduleuses perçues par des gens non- 
autorisés.

Tous ceux qui-ont reçu des souscrip­
tions sont priés de faire rapport ce 
soir an comité central. sO nie S.-De 
nis. de chaque montant, et du nom des 
donateurs. 1.«k journaux publieront 
la liste dans leur édition de samedi.

On est prié de ne pas oublier «iue 
tous les souscripteurs qui auront don­
née $100 et plus seront par ie fait 
même qualifiés comme gouverneurs à 
vi» de l'Hôpital.

l>es zélateurs ne sont pas as«ea nom- 
Jzreu.x. Il importe que tous ceux qui

Réparations
L éehevin Resther étudie en ce mo 

ment le» plans et lp« fondations de 
l’Hôtel-de-Ville. Il proposera proba­
blement la réfection de la façade de 
IVdièce municipal et d'importantes 
améliorations à “entrée principale, rue 
Notre-Dame.

Alumai.........................
Reaver..........................
Black MinesCon.......
Britisli-Anierican ... 
Chainbers-Perland. ..
Cobalt Central...........
Cobalt Lake...............
Cobalt Twins.............
Coniagas......................
City of Cobalt.............
Crow Reserve.............
Dr. Reddick Com....
Dr. Reddick Pfd.......
Êverett Lake.............
Paraît ..........................
Floyd ...........................
Foster............................
Gifford..........................
Goodwin L. Mines...
Gowgauda King........
Green Meehan...........
Hyland.........................
Kerr Lake...................
La Rose........................
Little Niptflsing.......
McKia.-Dar.-Sav.......
Mont. Red. Smel........

........................ Pfd.
r^aney Helen.............
Nipissing.....................
Nova Scotia...............
Ophir.............................
Otisse...........................[
Otissc Currie.............
Peterson Lake...........
Rochester.....................
Ro>s Uallard...............
silver Alliance...........
Silver Har.....................
Silver Leaf............... ..
Silver Queen...............
Vein isk anting.............
freththeway...............
Union Pfc. Cobalt.. .

SI .00 . 
1.00 
1.00 
1.00 . 
1.00 
1.00 
1.00 
1.00
5.00
1.00
1.00 2.70 2.7«>
UX) 1 2
1.00
1.00, ’ i” * 4
1.00
1.00

”3”' ""il
1.00 10 14

.27 • 7 8

.25 . e. .N . .
1.00
1.001
1.00«

"2’" ■H
5.00 Ü85 8’06
5.00 4. 4.0.5
1.00; H* 151 00 85 92
5.00
5.00;
1.00 ”3 5*
5 00 10.5.5 10.8(11.00 30 331.00 12) 291.00 M 4
1.00
1.00 tàj '2041.00 H1 151.00
1.00 to’ i-51.00 •j 7
1.00 «t 71.00 7{ 101.00 62 631.00 1.18 1.201.U01 3 4

' ESTES PE L’AVANT-MIDI 
Cob. T.ake.—umo A 15.
Cil .- of Cobalt.—HH) à 19; 500 à 19
t namluTs.—;tOfi 5 j.s
Teiuisk.—500 A «0 1-2; 500 à 61
Silver l eaf.—500 A « 3-4; 5011 A 7,
l a Itose.—loo à 4.05
( 1’.—UH»' à 3 1-2.
tlifforri.—400 à 7.
Heaver.— !uOO A 23 3-4,
Hailey.— 1OOO à 7 1-2.
Black.—1000 à 4.
Hargrave*.-500 A 15.

T.FS CriVBES A BOSTON 
Allouez. 36 A 37; Cal. & Her.. 506 * 

510; Cent.. 13 à 15; Cop. Hge. 60 & 
J-2: Hoyalo. 15 à 1-2: Mohawk 46 a 47: 
N. Butte, 22 à 1-2: Old Dom.. 33 1-2 A 
34: Osceola. 120 à 122; Parrot. 11 A 12: 
Shannon. 9 1-4 A 1-2; Tamarack. 4» » 
50; Wolverine. 100 à 105: Mich.. 3 à 4: 
C S. Min. A- Smelt.. 36 A 1-4; f. S. 
Mm ft Smelt, pfd.. 47 >.
10 A l-2:<4uincy. 66 A 63; Utah Cons.. 
19 A 20.

s intéressent à l’œuvre y apportent leur 
Quote nart de travail «or


